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Lorsque nos lecteurs liront ce numéro de notre jour-
nul, il ne restera plus que deux jours pour souscrire à
l'Emprunt de la Victoire. À ceur qui ont intention de
souscrire, nous disons: hâtez-vous ! Demain, il sera trop
tard de fuire ce geste de patriotisme et d’excellent place-
mont.

Que la Beauce se montre à Ia hauteur de sa réputu-
tion. Toul le monde devrait souscrire à l’Emprunt de la
Victoire. Comme question de placement, l’Emprunt offre

nue gurantie indiscutable, un intérêt substantiel el possè-
i l'avantage d’être liquide et négociable en n'importe

quel Lene ps,
De plus, un bou sousenit à l’'Emprunt est un geste de

mitriotisme et d'intérêt national bien compris et quand on
voit nos soldats sortir vainqueurs de l’effroyable cataclys-

a qui a bouleversé le monde entier on se demande si ce
n'est pas un devoir de justice, de reconnaissance ef de vie-
vire que de terminer leur oeuvre de libération el de paix
un leur fournissant la force financière nécessaire à la fin
de du querre. Car Parmée du Canada a fini sa part de fa-
vou splendide cn sauvant la civilisalion sur le champ de
hntuille.

Finissons maintenant NOTRE PART de la tache.
Il faut que le Canada continue pendant quelque temps

« maintenir ses soldats; il faut qu’il paie le transport pour
Réx ramener dans leurs foyers; il lui faut faire les arran-
Lg vrimeuts nécessaires pour assurer leur avenir; leur per-
KY relire de se suffire à eux-mêmes dans oeuvre de recons-

fraction de par le monde.
I faut que le Canada maintienne su prospérité au

4 ruys — il lui fant fournir pendant quelque temps les fonds
nécessaires à ceux qui achètent la nourriture et autres né-
vessités dela vie pour la Grande-Bretagne et ses Alliés.

Il fant que le Canada poursuive activement son pro-
«anne de construction afin de prendre la place qui Tui
«pparliont comme puissance ayant un grand trafic sur
mer,

Pour accomplir tous ces actes, il faut des centaines de
Billions de dollars. H en faudra plusieurs millions pour

ju démobilisalion et pour établir de nouveau nos soldats.
L'Emprunt de la Victoire 1918 an Canada fournira

8° capital nécessaire à cet effet.
,Ç x I! faut donc que Emprunt de la Victoire 1918 au

RC ruada soit plus que souscrit.
Pa Notre part, dans ce cas, est d'acheter des bons et de

| & oui pléter notre grande vicloire.
; : Que la Beauce fasse donc sa part. généreusement et
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| Liqueurs expédiées sur certificat de Medécin
i

° . .

I ATTENTION Nos prix sont toujours les meilleurs

a Gall. Bout.
| ; Whisky Pur . $ 9.00 $ 160

Alcool Pur 65 O. P. 10.70 1.40
Vin Rouge ‘Pur Grape 1.85 35
Vin Blanc iN . . 1.85 -35
Vin Rouge “Pur Grape Spe’ 2.35 -45
Vin Blane ‘’l’ur Grape Spc” 2.35 -45
Vin de Gingembre Spécial 2.70 45
Vin de Gingembre ‘‘Beruard‘’ 4.70 85
Gin En Fat Co . 8.20 1.35
CognacFine Champagne V. O. 7.20 1.25
Cognac Fine Ghampagne S. O. 8.20 1.45

| Cognac Fine Champagne 1854 10.20 1.75
| Coguac Fine Champagne 1849 12.20 2.15

Scotch en fut très bonne qualité 9.70 1.65
Rum,Vieux Demeurara . 8.20 1.45
Rum Vieux Demeurara trés fort 12.20 2.15
Rye “Walker 'jVieux  . . 4.40 -80
Rye ‘Walker’, Imperial 5.95 1.15
… Flac. Caisse
Gin red Seal 3 Gall. . . 2.05 28.00
Gin red Seal 1-6 , . . 1.35 16.00
Scotch Ths. Tainsh . . . 1.35 15.75Scotch Ths. Tainsh Spec. 1.75 20.50Cognac Robert XXX . 1.25 14.50Cognac Robillot XXX . 1.25 14.50Rum Demeurara ‘’Flutes’ 1.50 17.50

IMPORTATEUR DE VINS, SPIRITUEUX,
CONSERVES ALIMENTAIRES, ETC., ETC.

9 A :22, Rue de la Fabrique, QUEBEC,
Commission des Vivres dn Canada, Licence No. 8-2639.

TEL. BELL 6400-6401   

ORGANEDU DISTRICT

L IMPORTE DE SOUS-
CRIRE QUAND MEME
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Les présidents conjoints de l'Emprunt

de la Victoire font un appel éloquent

à la province de Québec—La victoire

esl une raison de souscrire duvantu-

ve.

 

LE PAYS VURA BESOIN DE FONDS

 

Monsieur £. Ed. Fortin, organisateur

de l’'Emprunt de la Victoire, à recu l'en-

thousiaste lettre que voici des présidents

conjoints de l'IEmprunt pour la provin-

ce.

Monsieur J. 12. Furtin,

Organisateur, Emprunt de la Victoire.

“Nous sommes au plus grand jour de

l'histoire du monde. La Grande Bretu-

gne, la France et leurs alliés ont trioin-

phé de leur ennemis, Le Canada et no-

tre province parmi les autres provinces

ont porté bravement le fardeau de cette

lutte colossale. À l'occasion de cette der-  
nière semaine de campagne. nous fai-

sons appel à notre province l'invitant à

briser tous les records à un

total magnifique à l'Emprunt de la Vic-

toire.

souscrire

L'Enrope aura maintenant besoin de ;*

nos prduits pour servir à finuncer leurs

achats. Lemandez à Lous vos solliciteurs 7

de reduubler d'efforts. Tous ceux qui

ont déjà souscris devraient être invités

À augmenter leur souscription et plu- les plus recents modèles.

sieurs autres souscriptions nouvelles de-

vraient être obtenues. Le Canada n'émet

tra plus jamais des obligations a cing et

demt pour cent au pair. Nous sommes assortiment des modèie- te
dopinion que tous ceux qui =ouscrivent
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DERNIER JOUR

PLERPLERPLEvos?

FOURRURES DE CHO
INSTALLÉES

Dans le Nouveau Magasin
Ce rayon a pris une importance considérable et cette saison

sera une des meilleures pour nous dans le commerce des fourrures,

nous en avons un des plus beaux assortiments qui puissent se voir

et ce sera un réel plaisii pour vous que de venir faire votre choix,

FIN DU CONCOURSde la CLEF
LE 30 NOVEMBRE

Si vous voulez profiter de ce concours hâtez vous.

peine.

 

s plus exclusifs.

MANTEAUX POUR DAMES
[1 nous en arrive tour les jours, et peu hinporte quand vous viendrez, vous êtes toujours certaines de voir

Dans notre nouveau magasin nous avons un salon spécial de confeetion où vous aurez tout le loisir de

faire un choix judicieux. que ce soit un manteau en Fourrure. Pluche. Seullette ou en tweed, dous en avons un
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feront an profit avantageux sur leur  

 

 placement, Fous les yeux du Canada

sont sur vous. !
Siguét. P. FRIGUN.

A F. MeNutt.

PRESIDENTS CONJOINTS

—-——_.

LE TOTAL DES PERTES
DU CANADA ALA

GUERRE

La grande guerre terminée hier a coute {8

au Canada un total de 211,308 honones

 

 

tués, blessés, ete. A» ffurt du Canada

dans le conflit a pris fin hits- - Ih -

tails des pertes.

HASTT HOMMES TUES AL FEU

Ottawa, vB.—l1.€ conflit qui. hier, a ter-

 

Bo

Magasin a Rayons

Beauceville,
    

 

      Licence 8-t0145

    
miné le glorieux effort du Canada a cou-

té bien cher a notre pays. nommne scerétaire de lu démobilisation

Jusqu'au “1 octobre inclusivement. les bi Ouawas. Le gouvernement a linten-

derniers ranporis sont les suivants : tion de licencisr, le plus tét possible les

Tués © Paction < 34,577. soldats à l'entrainement au Canada, Au

Vorts de blessures ou de maladie: 15,! dire d'un officiel du ministère de ka mi-

AT, tice il y a actuellement environ 35,000

Blessés : 1790078. soldats b> forces expéditionnaires an

Présiuntes morts, disparus où prison-.Cnnadu.

nliers de cuerre 0 NEL
Ledi

:UN DEMENTI À CEUX
QUI NOUS DIFFAMENT

Total : 211, 355.

MOBILISATION

 

Ottuwir, 12 Le gouvernement s'oceu-
 

pu activement de li question de la dé-

mobilisation, Les quartiers généraux de 1 est encore des gens qui prétendent

la déniobilisation des forces expédition- ; que les Canadiens-français sont soup-

naires canadienes seront à Londres et à

Ottawa.

11... de Winnipeg

conneux, qu'ils sont étroits, qu'ils sont

qu'ils sont qu'ils

sont méfiants, qu'ils ne savent pas re-

une bonne affaire.

Eh bien, l'emprunt de la victoire se-

ra l'occasion de donner un éclatant dé-

lu colonel Arthur Sullivan, C.{|ignorants, arriérés.

qui est de retour au

Canada dun séjour en Angleterre, où il connaître

n étudié et conçu avec les autorités bri-  taniques et canadivnes, un projet de re-

patriements des soldats canudiens à été menti à ceux qui nous difument.

 

 

Nous les avons

L'ARMISTICE à été SIGNE. c'est lu PAIN. c'est la
VICTOIRE!

Au moment où nous traçons ces lignes, la plus grande
joie règne au sein de notre population. Cene sont partout
que clameurs enthousiastes, cris délirants, applaudisse-
ments frénétiques, drapeaux déployés et claquant à la bri-
se. Et surtout ce spectacle brille an soleil radieux, un vrai
soleil d’Austerlitz.

La paix est conclue. Cette pair pour laquelle la Fran-
ce, l'Angleterre, l'Italie, les Etats-Unis, le Canada et tant
d’autres pays alliés combattent sans reläche depuis si long-
temps. Du fond des tombeaux ensanglantés où ils dorment
leur dernier sommeil, nos morts ont dû tressaillir d’allé-
gresse. Leur sacrifice n’aura pas été fait en vain. Ils’
sont tombés pour que l’univers délivré puisse jouir à nou-
veau, et pour toujours cette fois, espérons-le, des bienfaits
inestimables que leur vaillance nous aura valus.

Qu’à notre joie débordante se mêle pour tous les bra-
ves guerriers qui sont morts en défendant le droit et la
justice, un souvenir reconnaissant.

Le kaiser et sa famille sext en fuite, les Allemands
sont aux genoux des Alliés, implorant la paix, et Uaurore
d’une paix nouvelle se lève sur le monde.

De grands et terribles problèmes restent encore à ré-
soudre pour l’Europe.

Remercions Dieu de nous avoir uccordé la fin de ce
terrible désastre et prions-le de nous épargner les angois- 

QUE LA GRIPPE NE VOUS
FASSE PAS MANQUER

L’EMPRUNT

{'épademie qui sévit daus notre pro-

vince à contrecarré l'espoir des oroani-

sateurs de lempraunt de la Victoire qui

nêdicnt projeté une grande campagne

a travers toute la province.

I ne faut tout de méme pas que la

vrippe nous fasse manquer Vempraent.

Cest une trop belle aubainec

pour qu'on hesite à tirer tout le profit

ct bonne

possible dun si beau placement.

Oui, quel placement peut offrir au-

tant d'avantages que l'Emprunt de la

Victoire qui à pour le garantir le cré-

dit du pays, lequel paie du 5 42 p_<oe ot

qui est exuimpt d'impôt.

Les peuvent

trouver rien de mieux pour placer leurs

Aussi

Canadiens-françuis ne

économies. duivent-ils ne pas

laisser passer cette chance «reuplion-

nelle.

Quand méme les solliciteurs n'iraient

pas vous voir ; allez consulter votre

banquier. vutre notaire, votrecuré ct

vous verrez qu'aucun d'eux ne peulf pas

vous affirmer que c'est le meilleur pin-

vous puissiez faire.

Que la grippe n'aille pas vous faire

uneaussi belle affaire.

cement que

perdre

cody

’HONORABLE DOCTEUR
BELAND À THETFORD

MINES

Notre population a eu le plaisir et lin-

signe honneur d'entendre notre distin-

#ué repatrié, l'Hon. Dr. HU. S. Béland,

dimanche soir, le 10 novembre, dans ln

salle de notre collège. Environ 1508 per-

sonnes se sont rendues pour écouter

très attentivement la narration d'uu in-

térêt captivant que nous fit cet illustre

orpteur.

U nous établi les causes directes qui

entrainèrent le monde dans horrible

conflit qui sévit depuis quatre années,

et l'allusion discrète qu'il fit à su capti-

vité en Allemagne crées un intérét bien

visible, chez l'auditoire.

Après nous Avoir exposé quu' des fruits

authentiques la nécessité urgente d'é-

ecraser le militarisme prussien, il, insis-

ta sur l'importance des quatre grandes

forces : militaire, économique, morale

et financière, nécessaires À l'obtention

d'une paix durable, et en développant

ta dernière de ces quatre forces, il ap-

  

Je suis

res de sièges.

 

  
heureux de porter

mes clients et du public que je fais une specialité uni-
que de la réparation des carosseries d'automobiles

Vernissage et poli.
Réparations des capottes (tops).

Réparations des bourrures et des couvertu-

Dosage des vitres et tous les travaux de carosse-
riv sauf ceux de la mécanique.
Ne tardez pas à retenir votre place pour la répa-

ration de votre machine, dès la saison finie.
Satisfaction et travail Garantis.

St-Georges-Ouest, Co, Beauce.

AUX

à PROPRIETAIRES
2// D'AUTOMOBILES

à la connaissance de

EUG. GRENIER

Peintre en voitures

     
 

ve ImuMient, À tous ses citoyens, le Ca-

nada,

de

pour prélever l'Emprunt Nuatio-

ul $500,000,000.

Intérêt national, mudividuel, placement

avantageux, sécurité, geste patriotique.

tous ces points furent élaborés avec ce

tai convaineant qui caractérise notre

distingué concitoyven.

Cette assemblée fut tenue sous ‘a pré-

sidence conjointe de l'Honorable Geo

RR. Smith, et M. Jos. Demers ex M. *. I’.

tous Jeux de cntte ville ; ils eurent des

paroles déloge bien méritées à l'adresse

de notre visiteur.

M. le Curé Sauvagenu ainsi que MM,

I, Lapicrre M. TP. P. et Gabriel Fasche-

rean. nvocat, surent aussi nous intéres-

ser grandement sur le sujet de cet FEm-

prunt de In Victoire.

———

VOS MORTS

 

 Sous ln terre dévorante, 11 y à bien des

morts que vous avez connus, avec qui  ses des révolutions qui menacent l'Europe en ébulition. puya fortement sur l'appel que tait en Vous avez vécu,

Ces immobiles, ces silencieux, vous les

force, d'en-

train, Avec eux peut-être dans la fras-

cheur ct la mélodiv du matin, vous avez

ivi ln riot colline,

avez vas plan de vie, de

Par les chemins verts, ensoleillés du
printemps, vous les avez peut-être ren-
contrés ; Vous avez échangé des seu-
ments d'amour sur Ia voie où nul ne re-
basse : À leurs côtés, vous avez peut-

être marché longtemps.

Comte vous ils se prenalent aux mi -

rages ; Ils poursuivaient les ombres d'a-
mour, les ombres de bonheur ! Comme
vous its voulaient briiler, s'élever, s’en-
richtr ! Comme vous, ils oubliaient la
mort !

Ts vous cntretenaient de leurs pro-
jets d'avenir. Tout à coup ils se sont
arrêtés pour se coucher dans ln fosse.
Sous lherbe flétrie, entre les planches
encore intactes du cercueil, il y en a
dont peut-être vous réconnattriez encore
le visage. Ah, priez pour eux : ne lais-
sez pus leur souvenir seffacer de votre
Cucur,

wf om- dh

mm
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CAUSERIE

Machère amie,

Lorsque j'étais une jeune femme, il me semblait quele
plus gand bonheur d’une maman, c'était de bercer son en-
fant, de le caresser, de lui donner ces milles soins dont j'a-
vais vu ma soeur entourer les siens. J'avais hate de cou-
cher mon premier-né dans son berceau, au milieu de cette
profusion de blanches mousselines, de fines valenciennes et
de noeuds de beausatin. Il me tardait de le vêtir de ces fla-
nelles soyeuses, de ces linons légers, de ces jolis riens que;
l’on dépose au fond de la corbeille enruk:année. L'ai-je assez
admiré dans son sommeil ce poupon frêle, ce premier hôte
de notre foyer. Comme vous, ma chère, j'ai épié son réveil,
guettant le soulèvement de sa paupière ; ouvert, bien des
fois, ses petits poings pour mieux embrasser ses doigts si
menus et si roses. Comme elles comptent, n’est-ce pas, ces
heures douces, ces premières tendresses de notre vie de jeu-
ne maman ?

Et maintenant, que bien des petits êtres sont venus, «aux qui recouvrent soe tone
tour a tour, nous demander large part de notre coeur, là |1<tits .nus lies come ue
responsabilité qui nous incombe est devenue plus grande, |'

17 |

l'autre.

l'autre à nombre de fa grande

cimetisre

"°° L'ECLAIREUR
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SOUVENIRS
SYMPATHIQUES

A Lux regreites pets ais

 

Motives Cie ater Marie Louis Lu-

vos

115 à quelques Jours dejà on thor tou-

a6UFS s1 péemble enlevait à l'affection de :

lus tamiile, et à notre anti cu deu,

bons petits amis.

Tous deux fuvent attends de Le terri-

ble grippe, el dix Juurs seuhanent ont

SUFT) pour Uss- 1 le suaire de lun +t de

Hs reposent maintenant l'un près de

crois du

Aux nombreux ot riches nats fos

cheers

Sane hienn- i 
notre tâche plus lourde, mais dites-moi franchement,le bon- !
heur dont nous jouissons n’est-il pas plus grand, lui aussi ? |’
Je voudrais vous parler comme je pense.

pour elle, mais pour lui, se prépae des. joies futures, qui lui
seront aussi souriantes que le rêve qu’elle fait en songeant
à l'avenir de ses enfants. 1

ventions mondaines ont perverti amour ! Comme iis doi-
vent souffrir ces petits affamés de caresses, qui n’ont que'-"
les soins de leur bonne ; qui ne voient presque jamais les 3
bras de leur mère se tendre vers eux. .ces bras, dont on
se rappelle la douleur en dépit des années, ces bras, qui dou--,.
cement saisissent et serrent, où l’on a si bien dormi grâce à :
leur forme arrondie de berceau ! Si

Comme il faut les bénir nos mamans, ceux qui se les
souviennent aimantes, dévouées et grandes de leurs tâches!
si belles. Nos mères si chrétiennes qui ont quitté les plai-
sirs, les bonheurs, pour mett: à leur âme à des hauteurs plus 1... .. .
pures, si pures, que rien des fanges, ni des boues de la terre =
n’ont effleuré les coeurs de leurs petits. Et la récompnse
de ces grandes sacrifiées ? C’est d’avoir fait de leurs fils des
vaillants, des forts : de leurs filles : des femmes de devoir, .
d'honneur et de beaux dévouements. (

Je me rappelle la vôtre, ma chère Alice, de la manière

1

dontelle vous élevait, de ses délicates réprimandes et de sa *
belle justice. Je me souviens de sa foi, de sa piété vraie.
chrétienne. Mme X l'était de race et de sang ! Rappelez-
vous le genre de ses reproches, la facon dont elle grondait ;
dans ses plus grandes sévérités elle mettait tant de dou--
ceurs, que vous sentiez sa voix vibrer, sa volonté imposait|
à la vôtre, l’assouplissait, et de crainte de la chagriner, de
lui déplaire, combien de fois vous vous êtes privée de plai-
sirs.

Elle n'est plus ! Elle dort toujours dans cette robe mau- | ‘ru heureuses hs mutisons qui -
ve, où je me rappeile l’avoir vue si pâle sous la lueur des cier * # # Mit 0 - teurs +

la €: ' J 2e

ges ; et je crois entendre encore le bruissement que faisait
vos doigts, en refermant les plis du satin de sa longue ;ape
tombante..

Faites comme votre maman, ne donnez pas à votre fils
une éducation molle et sans vigueur : les ouates de trop

Féra-t-il pus Une © tte di Pate s
grande tendresses, ou les duvets outrés de sensiblerie met- | =
traient dans sa poitrine d'homme un coeur dont rougiraitin.

N’ordonnez jamais, conseillez plutôt, ne
soyez pas toujours la maman, avec lui, soyez l’amie, sans
vous découronner de votre autorité. Encouragez ses con-
fidences, et ne réprimandez jamais au moment ou elles sont
faites. Attendez ; un peu plus tard, dans un geste tendre,
avec votre meilleur sourire, vous lui ferez comprendre qu’il
a mal agi ; qu’il valait mieux faire de même, et de même. ;

Voyez souventles amies de votre chère maman,écoutez
leurs avis : les grand’mères sont toujours les meilleures
conseillères : l’expérience habite dans chacun de leurs beaux
cheveux blancs, et dans le sourire qu’elle donne au vieux :

votre Raymonde.

tempselle retrouve un geste, une attitude et les choses con-
vainquantes dont l’inexpérience des jeunes a tant besoin.

Aux heures de conseils, où vous souhaiteriez tant votre
maman, ma bonne Alice, appelez son souvenir, rappelez-

vous ce qu’elle fut pour vous, pour bien savoir ce que vous
devez être pour les vôtres. Aidez les intelligences à se lier,
les volontés à s’unir, faites de votre maisin un centre de bon-
heur où gravitent les âmes confiées à vos bontés et à votre
grand coeur.

Je vous embrasse bien affectueusement. . a
es dis star rr a”

COUSINE JEANNE
   

 

  +, 4  

 

W.M McLIMONT & SON
MARCHANDISES SFCHES

71 ot 73 rue St-Pierre, Québec,
—

Notre voyageur, M. ARTUR LACHANCE, est maintenant sur la route

aves tous ies échantilions pour le printemps prochain. Nous faisons une
fipéelalité de Tweeds, Berges, Etoffes & robe, Gants, Dentelle, etc.

Moute commande par son entremise où par la malle sura notre mati
pure attention.
Btnnnth
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PAIN'EXTERMINATOR
@on Toujours Efficace—et d’un effet rapide

Boulage le mal de dos, lumbago; névralgie, entorses, iculati
muscles endoloris, mal de pt mal d'oreilles, malde articulations otafflictions douloureuses—Hirst Arrête la Douleur. Achetez-en une bouteille

aujourd'hui. Ayez-la à votre epsilonune centaine d'usages. Envente partout ou écrivez HIRST REMEDY CO., Hamilton, Can.

.vous dire que la}...
mère qui aime son enfant commeelle le doit, qui l’élève, non line : = 0rs

Qu'’elles sont à plaindre les pauvres mères dontles con-....…

w
o
n

Vous on Tadd grater

  

Tre onomartent

Cad Dien

detien san oral comment nog oe

: qu'elle

 de oftrande Mes flaurs. à moi,

pont nies ches nuances, ng les nore !

CUTRS CaDiteux de cclles que Pop achète

uns les s tres nt vnifiqer s [gur}”

ossnl ! !

}e

:}

pet dedie lees oo

sooTaent ka
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Nos omy sere) en de, i

I
«vas +1 Un shuns notre tea C7 |

daransno quae verve gre cde bon
. rl

dodtee les réquarties osa-

 

  

 

; fatigue s'esl étendu sur la terre durvie,

“cat dire de fui

su A1 C'est que son stage à Lu guer-

tuent.

mage

quelles sont Ces pensées qui l'assaillent

{il devrait ne plus penser à rien et dor-

les commbattanils € ul revenus AU pays

zut dent be plus ered souvenir

deo retour avee tnt dates, nla pu re-

   

que peu. Muis festéat © it de Meme dou-

 

Parmi les ruines fumantes, sous l'ut- | 47

Mosphière Soupte parles feux des canons

et des Mitraileuses. Maxttte haransé de

il dore

Ce nect plus guère le gurcon d'autre- LES BONS MARUHES
C’est le temps de vous chausser, profitez de notre grande v

 

fois, toujours correct, sonné, et qui fai-

: Clést-Hl frais et bien

ta ebangé qeeeor * - " Sa barbe est

lope, ses nuuns sont brisées et yeux

charmeurs sont creusés par un petit cer-
-

ne bleuâtre qui atteint sen nez droit, commandable, prix de liquidation.
Maxine qui est dans bes tranchées de-

Puls sis mois n'a pas déogget une minute

et si son dos peu vouté,

c'est qu'il a peiné le cher garçon puisqu'-

il a fait, en plein son devoir.

est quelque

VISITEZ NNOTRE NOUVVEAU RAYON
I dort, tandis que non loin de lui quel-

ques autres soldats mangent ou fument.
CHEMISES negligées pour hommes, spécial

Mulgré l'inmnensité de terrain et les

lieux sanglants, lon respecte le som-
mil du camarade et les Voix se font Encore quelques douzaines de chaussettes pour hommes . .
moins bravantes durant que le jeune

canadien se repose, l'endant que d'uu-

tres hommes déplacent, ici et 1d, canons

et chariots de transport. Maxime qui CASQUETTES pour Barlçuons
dort Lotjours fait de ses bras des gestes

désespérés. C'est qu’il rêve, sans doute.

et durant son sommeil le pauvre, n'a CHAUSSURES POUR DAMES FILETTES
seulement pas un repos complet puis.

qu'il semble

dont le caucherar le

faire des rêves affreux

fatigue énormé- BOTTINES de helle qualité de $3.00 a $7.00 pointure

Mais, Voyons quel est ce rève qui s'i- MOS 22 24 44 44 LLa Le 0 ..

BOTTINES en dongola pour filletes pointure 11 à 2

BOTTINES cn dongola pour eniant pointures & à 10

sous son front poussiéreux !

{le font souffrir juste au moment où

nr, enfin, dormir Jun sonnmmeil mérité.

Voilà : La guerre est terminée, tog: Tw ced rave nouveay tout laine

Comme tout s'outsi- dans la vie. de

chaussures pour enfants, dames, mess ieurs, toutes les pointures, qualité re-

ECHARPESenlaine. Foulards rayé et bleu marin 1111111.

ente de

 

de da-

$2.99

$1.99

$1.69

$2.89

  

 

 

Cette ruerre  teribte persons ne parle

lus, où presque seuils Cux qui cher-

ent à se Cuser dans La vie civile en

Maxime

rentre sa position d'autrefois il est

découriagé @f les ctiduds gestes qu'-
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anfolianie fue roe ux fat Pestent.
 

  

“Jus vorume dé ch neers de oe adh ; en Ce moment d'un grand nombre dehe i Ire appels so font entendre - Maxime, LoNE Ubu. i. A tueérite.
, ; . ; MX, Voilà pour toi, une letère du pagsFlann bei Pa ce ann vs CoN hee : eer , ;pata oon viens la chereter que dix- Si était denné d'entendre les plaintes

i bie touchintes de ceux dont lu croix se
+ ; i.

Dan bond 1 ces SUP ses pieds, dresse dis le cimetière, car peu nom-

i prend la lettre outfui tered, Doonvrees DRCUX sout les défunts qui ne passent
Lans Tuner ne re niet ans, Peu ’ i ;“111 0e qui suit Pas por les flammes explaloires, avec

TED nen cee rn Un à autre,

  
© ar parents afilise< |

 

DEG le permet, Mais confiné

vécompens un verre dur à fr il

i
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LES FEMMES SAURONT
BIEN GAGNER LEUR

MARI.

Ve nest pas en vain qu'en à ait que|

C'est

qui par l'affection

témaigne, par le

la feinme- est la reme du foyer.

elle. bien souvent

dévouement
qu'elle déploie, par sa bonne audminis-

tration gagne la première place au fo-

Yer et un ascendant incontestable sur

le coeur de son mari.

Eh ! bien l'occasion de l'emprunt de

la victoire en sera unpour elle de mon-

trer comment elle peut exercer cet us-

cendant, cette influence. Si son mari

sous quelque prétexte quelconque ne

veut pas souscrire à l'emprunt c'est à

elle de le gagner, car ce sera à son bé-

néfice puisque souscrire à l'emprunt

c'est économiser ; puisqu'’économiser

c'est s'assurer contre la pauvreté, c'est

être certain de couler des jours heu-

reux et vivre une vie privée de soucis

matériels et d'inquiétude.

Car les soucis et les inquétudes la

femme les partage avec son mari, si

elle n'en porte pas le poids le plus lourd

————_

GONSTIPATION
A Hier, aujourd'hui, toujours,et
spécialement dans des temps d'épi-
démie, les médecins, comme les bu-
reaux de santé, se sont toujours en-
tendus, et avec raison, pour pres-
‘crire la nécesaîté de prendre soin
des intestins.

La CONSTIPATION empsisonne
le sang; donc, elle ne devrait jamais
être tolérée, moins aujourd'hui que
jamais.

Le traitement de la constipation
est tout fndiqué dans l’empioi de
ROBOL (Tablettes Purgatives) que
vous trouverez chez tous les mar-
chands de remèdes. à 25 centins la
boîte, ou six pour $1.25, ou en-
voyées par la poste, sur réception
du prix, par la

COMPAGNIE CHIMIQUE FRANCO

Lleureux. Tunt t des spasiies semblent

| Viennent

sen |

lat oevien do da

s'lure-=e nt

Après ke guerre

 

Les réroltes sont pus enore tarminé, y

“qu

notre :

Yi LZà

 

MYRAND & POULIOT
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 d'iupercevoir TEMES, :,vulre solennel des morts, où au moins
quelle |bs tirs de chu   une partie, à leurs intentionT

 

bex prières

{ne doit nt pus pour ech diminuer, Join
A 00 bruit sondleen Moine séveite l -

de ta
Hsson DL quet mortieux, tuatie ; ;

; ; Cette cirécnstanee déplorable, fin de
tire, puis les condes appuvés sur ses .

nonte: idusieurs, quelques choses aux
reuoux reste pensif, atterré, son révet 7 ; . .

; ; ; ; sérieuses #1 utile= réflexions de novem-
memoirs, ses Trails se LL 0 . i ;

… . 224 4 bre M serait injuste d'oublier nos amis
Ah 2 cut, que Terai-ji | 114

du purgatoire, pour nous sui jouissons  
| ;

Du cher garcon, quel -Mmpressement ne nous efforcerions

fuite nous pus de les en délivrer * S'ils ne se

c hanne ton

Tu derpnièr” nous à ten plu-

mic, Ong peat a Cause dé notre faible nature qui

6 toc tu sé, tr mê et mo” 6 sort le supporter.  
Cependant à chaque soir de novembre

“pus Thome, © son tous à la guerre, écoutez, dersque l'atmosphère semble
Te rnandiite * Ptien À dire an chos mon pleurer dans son voile sombre, aur-des- | so Qi
at ai acheté s'qui appelle des Bon we duquel les étoiles, larmes dor d'un; d Victoire, y s'ront pour tof après Le [ciel senglotant projettent une lueur.)

prtVoilä Uv ques que fpleure, Cest} Les pauvres ânes parlent dons le lugu- |
EVH rennin est SE bee tUnton du beffroi dont Ts note dae! Vous dV eZ sans doute besoin de dusieurs

ViIN ta Inère ét moé,  raster sent à mentable parvenue à l'oreille syrmpathi, pou
oer read hen wish Alms mon que, pénètre jusqu'au fond de l'ame et

 

maccutiques de toutes sortes

Nous avons tout ce qu’il vous
Toujours de première qualité ot an plus

da Pharmacie Dasch
Beauceville, -  -

garcon j'Va Tdire ben des bonnes chose fy caidsit d'une émotion sensible .  de tnoreurt de Li mere et de mal, id at- Ne restons pas sourds à ces sentiments

tort 7 toé et oubli pus, die Piet, car la charit# chrétienne nous;

Ton père qui faire, {incombe lé devoir de prier pour les. ;

François M morts et par suite du les soulager aE

"TN Yu purmi eux, quelgunn de nos pa-
vest ie des laymes de recon-

  
rents, de nos amis, êtres tonjours très

sanedan coup ode pied dans une
. ; Chers ni choeur, implorons donc la divi-

mare dent, il semble envoyer nu diable + oo 3
, ne Miséricorde en leur faveur.

son rêve de tantôt, maintenant il rit en!

 

brandissant sa lettre ot en disant aux | Par cet acte expiatoire nous obtien-

 

drons un triple but,

 
Pour l'entrée des Classes

articles de toilettes et produits phar-

|

à savoir que nosE————— “© SOEUR

. 4 ; ; {Vétoutfer, il poutre tte Irin à su nor-Sle a Dos derniles mrert x ba pe ace! hELe, ses Vr UN semble deuter “tte eg ren _pe.VET nn ele sir enn ge S00 TY Brun semblent phar Cae REFLEXIONS SUR
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Sara

SATELa, rune Pignre devr st folie an aura. ce UT * Le TT ;fan Tn devs NOVEMBRE
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jj] Itvelle d'un visillard.

| Mais, des cris retentrsent, de sol- ,
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amis © “al bien de Yi Joie, mes parents

sont bien bons, ils ont pensé À moi là- frères en Jésus-Christ jouieront plus ee — — —
tôt du bonheur séleste, qu’il y iva de la

gloire de Dieu ot de notre intérêt per-

sonnel lorsque, à notre tour, nous gé-

bas, mon père # acheté des Bons de lu

Vietoire, paur moi, si je retourne au €
Canada, je n'aurai plus de soucis, même 2
si je nai quun bras ou une junbe, car} Mirons dans un feu purificateur.

aveu les Bons de la Victoire il vu mo- Fernand
yen de négocier n'importe quelle affai- | st-Vietor. à
re. mes parents ont été prévoyants of

ils m'aiment bien”.

Pour venger ceux qui dorment leur >

dernier sommeil, là-bas, pour hâter le

retour de ceux qui combattent, pour no-

tre propre sécurité. souscrivons à l'IËM-

PRUNT de la VICTOIRE, aidons à ter-

miner la guerre en écrasant l'enneini

sous le poids de nos millions,

Là-bas, novembre 1918.

ON DEMANDE .fanny Par le tailleur Lebel

$29.75
On demande des opératrices pour le

service des bureaux de ln (Cie de Télé-

phone Rural.

S'adresser à :

M. ATHANASE DOYON 
 

 

 

L'un des meilleurs bureaux d’Assurance de le Beauce
et des Comtés voisins.

Là où vous trouverai le plus pour votre argent.

Le représentant des principales Compagnies d’Assuran-
ce-Incendie.

$44.35

dans un dessin choisi par vous-même,

  

—CC;

|| Manteaux sur mesure |

Unc occasion à saisir dans un grand chois de

ou de
Bernadette Becrétaire tissus pesants bien assortis de nuance, unis

— = fantaisie.

Le Succes engendre Le Succes Manteaux sur mesure

Manteaux sur ordre spécial en sealette de soie
ou de laine, confectionnés par notre artiste tailleur

7

 Soyez vous aussi de mes cliente, et vous serai content.

Attentoin toute spécial aux ordres par la malle.
Satisfaction avant tout. Correspondance sollicité.

Votre Police est-elle exactement, ce que vcus croyez avoir.

Toute consultation ‘en matière d’Assurance gratuite.

P.-Z. CLOUTIER, eprés.   
 

AMFRICAINE limitée,

274, rue St-Denis, Montréat.  ST.-BENOIT LABRE, . . ’ . . -  BRAUCR

183, rue

ST-JOSEPH, QUE.
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LE SALON DES MODES FIMININES
"JOS. GAGNON,St-Georges, Beauce
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Les Chapeaux
Irrésistibles
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AIDEZ AUX GARS D'OUTRE MER EN

ACHETANT DES BONS DE LA VICTOIRE
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Vous êtes probablement décidis quant aux Vê-

tements qu'il vous faut pour cet Automne et

cet Hiver et vous pouvez justement avoir

ce qu'il vous faut ICI.
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QUALITE,

les, etc. 

Jolies Fourrures

Nos fourrures sont des fourrures choisies-— des four-
rures dans lesquelles ce qui comptetout d'abord C'EST [LA

‘ Nous vous offrons en fait de fourrures ce qu'il v a de
mieux quant à la qualité, Lu confection et le fini.

Un choix imnnense dans les manteaux, manchons., éto-

TOUTES LES NOUVELLES CREATIONS ONT ETE
CONSIDEREES ET SEULEMENT LES MEILLEU-
RES ONT ETE CHOISIES ET SONT MAIN-

TENANT A VOTRE CHOIX
  

Au Salon des Chapeaux
C’est icique les dames se régalent. Jamais ont-elles eu

un choix si élaboré. Et elles nous le disent“ que le choix est

difficile vu l’énome variété de magnifiques chapeaux.”

C’EST PRECISEMENT NOTRE BUT DE PLAIRE À TOUS

LE RAYON DES  
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Vétements Préts-a-Porter

Comprend ce qu'il y a de plus chic dans le monde des

modes américaines et canadiennes, provenant des fabri-

cants de renom dont les maitres-dessinateurs et les mai-

tres-tailleurs sont des experts dans les vétements de Da-

mes, Nos vétements sont exclutifs et originaux—possé-

dant la qualité et l'ajustement.     
         

NOUS SOMMES LES AGENTS POUR LES CHAUSSURES "INVICTUS” POUR DAMES

 

  
  
 

GREESUEINISSHIICS(EERIEAEE OS, GAGNON 

NOURRISSEZ ET SAU-
VEZ VOS ABEILLES

tut suere das oped ours

l'an dernier, dans notre province,

ds milliers de ruches sont mortes, fau

be de nourriture, La chose est trop gra-

veo pour quelle se répète le printemps

prochain.

AU contraite il faut augmenter con-

sulerablement le nombre de ruches en

11h, afin de doubler notre récolte de

tel et par ce fait, rémédier quelque

peu it fa "erise suvrière” qui sévit par

tout le monde.

L'importance de V'accroissement de

l'apieulture est tellement évidente. que

pour favoriser el encourauer ce mou-

véetnent opportun, la Commission des

Ministère de FrA-

ericulture d'émettre dus certificats aux

Apiculteurs, leur donnant droit d'ache-

ter du sucre pour nourrir les abeilles.

Sivres à autorisé le

Ne pouvant se procurer du sucre chez

Les rttrelzoids de gros et voulant à tout

prin ÉViter les lourdes pertes de Vhi-

ver dernier, le Ministère de l'Agvieul-

Lure, avec l'autorisation de la Commis-

son des Vivres, a acheté quelques

Cturrs de sucre dont il a confié ta ven-

te à lu Société Coopérative des lroma-

Fors, 64 rue William, Montréal.

La Kociété Coopérative ne peat li-

veer du sucre seulement aux Apical-

teurs porteurs d'un certificat émis par

lc Chef du Service de l'Apieulture, Mi-

Québee. Ces

vertificits he sont pas valides après Je

nistère de l'Agriculture.

ler décembre 19180 [1 est aloud 20 livres

de suere par colonie.

Comme nous somes à Tapproche

les temps froids et qu'il sevatt ianpos-

gible de nourrir les ahoilles avec du vi-!

avec du suere en pate.

Top, nous vous dirons coumnent nonrrir

l'our profiter de cette nubame, éeri-

X 2 Hons immédiatement. À

Che du serpiee de Paiqueulture.

C0 VAITLLANCOURT

Parlement, QUEBEC,

=
=>

Seientifiuement |
préparé
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YSPEPSIE
Votre uppétit est, pauvre ; Yous

êtes mal a l'uise après vos repas :
VOUS étes suyet aux nausées, votre
langue est blanche, vous avez mau-
vaise haleine, mauvais goût dans la
bôtéhes… …, … . TT.

Après avoir mangé, vous avez en-
vie de vous coucher, vous avezdes
‘douleurs au creux de l'estoinaë ?
flatulence, gaz et uttaques de hile
vous enpuient. C'est la Dyspepsie.

Nous recommandons l’emploi des
PAP-SAG (tablettes antidyspepti-
ques); soulagement immédiat.

Si vous prenez les PAP-SAG au-
Jourd'hui, votre guérison conimen-
cera anjourd'hui,

Chez tous les marchands de re-
mèdes, à 50 sous la boîte, ou six
pour $2.50, ou envoyées pur la
poste, sur réception du prix, par la

COMPAGNIE CHIMIQUE FRAN-
CO-AMERICAINE limitée, 274, rue
St-Denis, Montréal.

-—-—

~ Rac!

l'our répondre at nombre cosidévratile

de demande de portraits de Saint Loch

nous venons d'éditer une très jolie imn-

we-souvenir en couleur du grand sont

le format de cette tne ost de 5 1-2

NT pouces, imprimée sur carton de ln-

Xe, d'un « té le portrait du Saint et de

l'autre Vhistoire de sa vie et de ses

Toute famillenuérisons  miracuteuses. devrait avoir chez elle cotte nuage sou-

venir de Saint Roch afin de pouvoir

! rinvouer sins cesse et lui demander

{protection contre les maladies épidém-

jques, Prix franco : 1 copie peur 10 cts,

5 pour 70 et=, 10 pont Sets,

{

| Agents libtaires, revendeurs, deman

dez prix spéciaux avee votre premier

ordre. Gros profits, vente facile,

Adieseez Vos coamtuandes à Mr 6,

luplis SI2 l'apinenu Mantecad,

ASE SY a>»

asa CE
<<EE

VS
“C4 Saveur

4 Plaisante
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Le tabac à chiquer
le plus économique.
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Tabac2Lhiguer
Lopenkagen
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Une pincée vous le
démontrera. T
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LE CREDIT DE
LA PROVINCE

25 PL EEPRENT DELA VICTOIRE

De toutes les proving == ade Le Contes

dération of st notre vieille provine: qui

du meilleur crédit. Sesjouit nrore

 

lions provineiales, municipales et

scolaires trouvent cncore les plus hauts

PX.

Ne pus souserire 4 Pomprunt ce ses

vait affreter le crédit de la province. En

effet si les Canadion=-francais ne sous-

erivad nt pass niext- pas vrai qu'on

sSempresserait ailleurs de dive qu'il est

faux que les Canadiens-francais soient

RE à Vuise qu'on le dit : on divait que 

CSU parce (tills sant trop quieavres qu’-

i= pe peuvent profiter d'une aubaine

aussi avantageuse que Tern_—runt natio-

te.

“Car, divi toon, comment voulez-vous

protendre (ue votre provinee est riche

et que riches unssi sont sos habitants

sousetire À unpitisqu'ils ne percvent

empront garanti par le pays, qui rap-

perte du + 1-2 pe et qui est exempt

d'impôt  Et le conséquent serait que potre

Crédit serait diminne ossi bien au cy

nada qu'à létranger ef gue notre pro- |

Vitice peurrfait se procurer  difficile-

ment la guerre Pme les capitaux vou-!

lus peut poursuivre l'oeuvre de leur!

développement ct parachever tours!

amiéliora lors.

—— —___— > amt——

AVIS PUBLIC |

Pour vos yeux

|

   = |
ialiste J.-Ed. Mi-.

gnault, O.D., docteur en Op-|
tique et Optométriste, sera à |
son bureau à Saint-Georges
(dans le bloc Gilbert), où M.
le dentiste Veilleux pratique.
LES ler LUNDIS et MAR-
DIS de chaque MOIS.
Examen fait avec preci-

|

sion.
Satisfaction absolue  ga-

rantie.
lunettes, lorgnons, etc

avec un choix des plus va-
ries.
Veux artificiels. Instru-

ments pour les sourds.
Bureau à Québec: 111 ruc

Saint-Joseph (coin rue du

 

   

{Phileas Gosselin, a suecombé à la grip-

!pe espagnole,

‘tion,

Pian et =e jetérent danx les bois.

  

 

on Te
beeLE TEMPS DE

LA JEUNESSE
L'époque la plus importante

   pour se faire une constitution

d'homme robuste esi quand iz

vie est jeune et que le corps se

développe. Un enfant en crois-

sance a besoin de toute l’uide

possible pour conserver son

énergie et assurer une saste
vigoureuse à sun COIpSs.

SEPsi eA à

SCOTT
fournit cette assistance particu-
fière Des milliers de femmes
et d'hommes vigoureux de nos

jours ont été dans leur jeunesse

nourris et fortifies pour
faire face à la maladie en
faisant un judicieux usage
de l'Emulsion de Scott.

scott & Fowne. Toronto, Ont, 16-1
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Taur jeune homnce, perti dans les bois,

frères et tombants'égare aree ses

malade, demande en vain sceours à

des bücherars. HE suveombe à la ani-

sere ct à son mal,

Wil-

fils de notre concitoyen

Saint -l'rédérie de Veauer, #

frid Gosselin,

dans des virconstances

qui ent denné Heu d'une vive indigna-

Le défunt était parttavee deux de ses

frères pour se rendre dans les chan-

tiers du Maine. Craignant de ne pou-

voir traverser la frontière, ils partirent

à pied passant par la route Lévis-Jnel-

Malheureusetnent ils s'égarèrent et,

durant quatre longues journées ils du-

rent Mutrchet sans trouver aucune hour

riture. Hs enfin complète-

ment épuisés D un camp où Wilfrid Gos-

arrivèrent

selin tomba malade de la grippe,

Les trois frères avaient été relégués

dans un coin el tes personnes compo

sant le camp, toutes de langues anglai-

ses, refusèrent de leur donner le moin-

dre secours, Alors que le malade était

réduit presque à l'extrémité, ses frères,

A forces d'argent, parvinrent À le frire

transporter en ante à Grenville, & 34

millex du camp, on il monrut.

Dans l'intervalle, ses deux frères, mu

Indes eux aussi, s'étaient mis en route,

mais ils ont (té Assez heureux pour é-

chapper & lu mort et sont maintenant

en convalescence

M, Gosselin père, en apprenant la tris

te Teuvelle, se rendit à Grenvillye, où il

tronva le corps de son fils, Wilfrid n-

Dbandonné duns une vieille

sous un porche. Te défunt à été inhu-

DEEESCRENOS, GAGNON,:St-Georges, Beauce ——

bouilloire
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INDUSTRIE NOUVELLE THE
$.

| Yop ~ >
IND STREE DAV ENTR

Nous devrens à lu zucerre l'établisxe-

ment, parmi tint d'autres, d'une indus-

trie nouvelle à laquelle est réserve le

plus brillant avenir Le construction

dex néroplanes. 1)

Tout le monde sait quels innnenses »

services rendent, en temps de guerre.

les Urtnsperts aériens , tout le monde

se Tend-il bien compte des services qu’-

ls pourrout rendre en t-Mmps de paix !

torsque, ia gnevre finie, les aéroptanes |

ne sevvirontt plus de cibles aux CANONS

 

de défense aérienne, quand ils peurrent |

voler à Palteude la plus propice à Va- | I | LE

sgers ét à lu rapide Tie . KX 4wrement des pus vendu par: THE

Whitehead & Turner Limited
QUEBEC,

   
viaison des murehandises, ils consutae |

ront des Moyens de ransports wes pris

tiques et dane sécurité presque absolue

La construction des

done pas seul-nent une industrie

guerre oes por tous les tenps=, Une

industrie de prund avenir.
 

|

aéroplutes n'est

de

On he sol pas assez limportinee

eeecocue11" Economisez en profitant de Vente Comptant.
moyen d'un crédit dun million que FE

tit a ouvert à lImpérial Manitions Sucre rable la livre | | 9) (te

Pcl, 190 nous avons construit Jusqu'ici Poudre à Cratenu 13. 0), le paquet 12 …

: ‘on 3600 névophaines, Bier ue ce ' . Lo. ; ; ;

npn EAN SPORE Een aie © Conlitures, fraises et framboise, lbs. . IS
soit en girunde partie des  inuvchine- Geld : { ; K , _

En VAE . = DA A ‘ :

pour l'entrainement, notre onfilluge est wlee avec fruits <ovah, paquet 17

déjà si partait que NOUS avons pi cons: Beurre (peanuts), Ia livre . . Is

V'uire des nVions de borrbardement pour ! Poudre à laver, le paquet ; 5

le cotapie du gouvernement des fiat Jus de Raisins, la bouteille lor et 25

tis. Cassonade Blanche, pour 10 livres ss
Nous avons commencé Fannée deruié Saumon frais de Gaspé, la livre . nyo

re à construire des moteurs aériens, el |

Haddock, Alose, Doré

CHARLES S. RIVERIN

Quebec Scrap Metal & Paper
CO. LIMITED.

lou compte pouvoir livrer outremer, di

1 neuf mois. dé 1,250 à 1500 moteurs

d'avions de comnbat.

Une partie du produit de Plomprunt

de la Victoire sera affectée au dévelop-

pement de cette industrie qui se trod
 

vera merveilleusement outillée, la pas

revenir

ne. i

TABAG A CHIQUER

COPENHAGEN
L'usage du tabac A chiquer

Copenhagen diffère entièrement du
tabac à chiquer sous sa forme
erdinaire.
Prenez-en une petite pincée pour

commencer, placez-la entre la lèvre
inférieure et la gencive, au milleu.

Ensuite, vous pouvez augmenter
la quantité graduellement jusqu'à ce
Que le goût soit aussi prononcé que
vous le désirez.
Le Tabac à chiquer Copenhagen

étant granulé, produit son effet
Immédiatement par le fait même.

Demandez toujours les célèbres marques de papier #
construction “Black Diamond”, aussi le Rubberoid pou
toiture comme suit : Dreadnought, Capitol, Favorite, Frot
tenuc, Philoid et Fitcho, Amatite, 2 et 3 plis Ready Roofin;
Ciment a couverture, goudron, vernis à bardeaux et bri
noir,

Nous gardons aussi toujours en stock toutes sortes du
papier à envelopper, sacs de papier, ficelles, papier à toilette
et plats Riteshape, Nappes en papier, garde-robes en papier
et gobelet en papier plat et solide.

Par conséquent, une pincée vous Bureau 148 Tue St-Valier
suffira pour en apprécier la saveur
et durera longtemps: ce qui ‘dé- TELEPHONES 2777, 2778 ET 371% ‘   Pont), en haut de la pharma- cie Dion & Martel. I novembre.

mé duns notre cimetière paroissiale le
montre que‘ le tabac à chiquer QUEBECCopenhagen eat économique et de
qualité supérieurs

)
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ï autour de notre groupe de navire à une dont l'influence bienfaisante s’étend & toate Pécovomie; il la retrempe, ii la

' vitsuse de 30 milles à l'heure, U= mar- régénère et, grâce au fer, au tanin et aux sels essentiels à bx vie
, chent aussi jour «L nuit, vont, viennent, qu’il contient, ff purifie, enrichit le sang et vous

tournent et retournent et font ln garde. assure force, sante, jeunesse. 9
De temps en temps ils vont au loin fni-|
re Une tournée en cas d'ennemi et l'un ;i,
de ces navires de guerre est attaché un Le VIN ST-MICHEL se prend à la dose d'un verreà vin

; i immense ballon observateur, élevé très avantles repas et chaquefois que le besoin s’en Jail sentir.
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QUEBEC

52 RUE DE LA COURONNE

 

BLOC BALMORAL

338 Rue Notre Dame Ouest, Montreal, Can.
(Prés de la rue McGill)

 

 

  
DEMANDEZ-LA A VOTRE

MARCHAND

C'est la meilleure garantie

de qualité que vous pouvez,

avoir. | nous cecompige encore de ses chauds le vent s'élève, devient fort et ensute

| ravens f1 ni- semble pas avoir perdu la-jen furie, la vague poussée rudement

Nous invitons tous lee! inour dex petits Canadiens. coum, s'eleve et slance contre le na-

. te is qveir vogue ; wow, Varese deo vent fait rage. immenses Vu-are 5 . : ied , Ate Ev avair Vogue quelques Jours sui |

marchands à venir visite {cues s'en viennent à plein allure. |

notre nouvelle succursale a

 

 

fes nuts sORt d'urdinaire très serei-

ne. On n'entend que le bruit du navires

fendant lai Vague épaisse et vuressante,

HO TS 0} GOUTTE fois avVoiiçens Nou

passons le long ds cotes de la Nouvel-

le-Ecosse, Cest alors une auire sorte

apparait. Le soleilde pays qui nous

la mer nous voJa ancrés at milien d'un

port, Nous V passons trois jours, longs

hides : et de trop aussi, Nous Voilà en

; fare d'une ville et sans pouvoir y aller

Quelle platitude. Heureusement que d'au
i

tres choses nous égayent. Le soir nous |

uvens des concerts sur le pont du navi-

re. les jeunes filles de théâtres vien- Le dimanche passé sur l'Océan, est a :
nent de la ville nous faire de la musi- | Vraiment étonnant, durant l'avant midi AR A ;
que. du chant et de la danse, bre cette il Y à réunion des catholiques sar le a g > Recuez
manière les 3 fours passent très vite, PONT, des cantiques sont chantés par a $i

Les journées sent toujours belles et: 17110 de nous et des priéres récitées. Mais 3. &8 les

chaude. Durant notre séjours au milieu CYMME toute autre chose, ce voyage 4 a 5
de ve pert. plusieurs navires chargés de

troupes américaines viennent se join-

dre à nous. Enfin, te jeudi, nous repar-

tons pour traverser l'Océan. Nous s m-
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Elevage des Po
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|accdents. bombes xplosives où au--
+
; Lres,

le jour tout vi ts Nos pilots = sont

 

des plus expérimentés «1 notre confian-

ce «sl suprême. Les heures passent

insnt et l'on marche toujours, On ne

vel que le ciel et l'euu. Certains jours,

lèvent pins haut que le navire et s'abat-

ltenil Comme Une Musse de plomb sur

! ne ns. je Vous asure que parfois ce n'est

| Dax wud. Quelquesfois un le nos navi-

res"

 

- sur l'océan. Alors il nous faut

attendre qu’il ait retrouvé sa raute.

quelque chose de rernarquable. Ver le

milieu de ce trajet, un jour que la tem-

perature grisitre nous menacait. nous

avons rencontré sept ou huit navires

semblables aux nôtres. Ces navires,

bonheur pour ceux qu'ils portairnt. re-

tournaient au Canada. A bord de l’un

d'eux était notre député le Dr HH. Fe-

lund, j'aurais hien donné une fortune

pour avoir été le Mais le sort er. avait

décine qutrernent.

Houvent l'ennemi est signalé, codui-Vr

C'est notre pire obstacle. Seize gros sous

marins sent signalés mais par bonheur

; les canons que nous avons, leur font

peur. Ts n'osent pas se hasarder, Les

gurs. à cette nouvelle deviennent exci-

tés mais nos officiers, vant sans cesse

au milieu de nous <UL nous cncourigs nl

On jase des exploits de nes ancêtres et

an se fait des châteaux d'idées sur ceux

que nous ferons à part crla, on chante

+1 purfolz mime on s'amuse à lancer des

lignes à leau pour prendre quelques

poissons. C'est-là quelques uns de nos

jeux, mais il y on a bien d'autres encore

que je m'exante de nommer. Enfin, il

né nous reste plus que trois jours avant

de débarquer sur la terr« ferme, Nous

traversons la zone la plus dangereuse de

tout le vovage, Mais nous sommes bien

gardés. le navire va plus Jentement

pour éviter les filets de bombe. Quelques

sous-marins alliés font acte de
 

présn-

ce continnelle cn avant, en arrière et de

chaque coté de nous. Des aréoplanes

 nous suivent dans les airs et dés hydro-

planes effleurent la vague on glissant

dessus comme des patents sur la glnne,  
Une dizaine de contre-torpillenrs nous

accompagnent. Ms marchent sans cesse

haut dans les airs et attaché au torpil-

leur par un fil de fer. Ce bateau nous

suit toujours ¢ communique des messa-

ges À NOR navires par le moyen de 16i6-

graphie sans fil. Enfin, après trois Jours

d'une telle marche nous nons réveillons

un hon matin et nous voilà à bon port.

Ah ! quel eri de jote s'échappe de nos

corurs, NONS VOÎIA enfin sains et sanfs®
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— imites ectte déchéance»
cs infrmités,
panouissement.

La vieillesse nna att

m
m

quelconque doit être trangin

par le sang.

obtenir ce résultat, rien 1'ég

Vin

y La vieillesse est une conciiis
Vous n'êtes pas plus Vivux que vos artcres——«(tic

Avec un sang riche. pur, abondant, Vous rocuivrez jusqu'aux dernières

aie los nue La
décline lorsque le sang est is

Chaque parcelle de nourriture qui devsa être utilisée par un ergane
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Aiguilles de l’Horloge
Vous le pouvez.

pas vieillir si vite.

vous devez éloigner la fataie dé-

cadence.

Vous ne devez

Vous pouvez,

senc Ur 51 pas une période de Ia vie.
7 qui coule dans Vos Vuines.

or: nique, cette usure lente, aveC toutes ses maladies,

1

 EEEdo
 1
  oy D 4

Pa par te sang.

Vas

Lh par,

Tous les déchets produit- par Li vie des tissr= et dont cevs-ci doivent
se débarrasser doivent étre transportés par le

L'oxygène qui brûle dans nos tecuget ont nus “ournit fa chaleur ct
l'énergie est transporte pore sane of de produit de cette combustion, l’acide
carbonique, dont l* sy-iUine doit se déhrrraiser, est de mème éliminé

Eco

9 Ce merveilleux liquide cet fe sang contiont aussi certains
éléments qui constittent des paison- pour les microbes nuisibles
lesquels, s'ils ne sont pus détruits, Causent la maladie ct la mort.

C’est pourquoi, si veus voulez protéger Vos Organes contre la
maladie, la déchéance, ia vicilicsse, Vous devez d'abord maintenir la
richesse et la pureté de votre sang et son abondancy, et, pour

ale usage régutier du célere

-[Viichel

Canet

 

    BOIVIN, WILSON & CIE,Limitée, (Seuls Agents), 468, St-Paul Ouest, Montréal

y EASTERN DRUG CO., Boston, Mass, (Agents pour les Etats-Unis.)

Ct VOUS Conserves 7 tons les attraits de l'âge dans son radieux

décline, et la vitalité
sang, C”

    
   

   

= la vie.

  
me manque,

d'espère que tu es toujours en parfaite
nouvelles ainsi que des amis de ka-bus.

Ton ami fiddle,
ON DEMANDE

  

  

4 I L’ECLAIREUR Tr
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A then cv ——

notre vaillant petit soldat salue Ia vieil-

le terre d'Europe oa il espère pouvuir

lutter pour le salut du monde et de la

liberté, Grâve à Dieu, la paix vient de

; suspendre ces affreux combats et ne

: y permettra pas à nos braves enfants «du
;L 5 — ;
Le R C 2 Laval de continuer la glorieuse traui-

1 @ Le étal d tle . F e tion de bravoure des gars de chez-nous

| i E ès © ydia té au front de bataille. Mais leur geste . , y .
3 Pinkham a ramené sa santé. - -eate - ur b dbe magnifique restera toujours à leu à base de créosote, d’eucalyptol et autres balsamiques
tC ! Philadelphie,Pa.— J'étaistrès faible, louange et à leur gloire.

“4 toujours fatiguée, avec douleurs dans le Bramshott Camp
* € osetj'étaispresque Hauts England
EY) Ll toujours maladive. ; ; futs Eng a

! § - Je consultai un mé- Bien cher ami.

4 | : decin qui me dit que Je midi, j'ai recu ta | lettre qui - . A . € eue» I" , . 11:
Ï ; J a ad j'avais une indiges- maLuplaisir. Pourcéder à on La Créosote et l'Eucalyptol sont des produits qui s'éliminent par les poumons, et ont été employés de tout temps par la profession médicale dans les

w ! je tonnerveuse;ce qui aési je te ferai le récit de ma traversée cas de GRIPPE(influenza), RHUME DE CERVEAU, ENROUEMENT, RHUME, TOUX, LARYNGITE, EXTINCTION DE VOIX, MAUX DE
* I" x SS ésir, e à > . - + ; ys « . . ‘ . + »

: Juint ma faiblesse - = GORGE, CONGESTION DES POUMONS; indiqués comme PREVENTIFS des épidémies qui s'introduisent par les voies respiratoires,
ë - » Dme tenait constam Grâce aux nombreuses notes que j'ai . , . 0 ye; ment iuquiète—etil prisesman séjour sur la mer, je Le Collège des Médecins ainsi que les bureaux de santé disent : |

ajoutaque je neme . , ; oo , . ‘’Qu’il faut veiller aux complications pulmonaires. Que la Grippe se contracte par le nez et la bouche, en produisant l'inflammation des bronches, quirétablirais pas si je pourrai t'en faire un petit récit, voici : . =

: nemecontrôlaispas MA PREMIERE TRAVERSEE conduisent aux poumons.
' fa] J'avais beauconp Ce à di ane net tait un beau soleil “Que la Grippe se communique par tout contact direct ou indirect. Que les personnes qui ont déjà souffert de la Grippe sont exposées à la contracter

ps > . : $ Pi . » .. entendu parler du est diman i de nouveau. Que l'on use de gargarismes et de vaporisations.”
Composé Végétal L'air plus triste que Jamais nous nous “Qu'il n'v a ras d move A lier pour s , ni 1 G . . . er , . d Lo . t . ur .

à de Lydia E. Pinkham,et mon mari tenait cmbarquons À bord d'un gros navire, til n'y pas de yen particulier pour se prémunir contre la Grippe,si ce n'est l'antisepsie des voies respiratoires,

: ce que j'en prenne, J'en ai pris une tout vieux, sur l'arrière duquel est pla-
semaine après quoi je me suis sentie 1° 7 ‘ Jmieux. J'Hi continué trois mois. et je °C Un gros canon. A 2.30 heures p. m. PREVENTION PAR ANTISEPSIE COMPLETE
suis très bien. Je puis manger ce que [le navire s'ébranle, laisse le quai de Qué-

ir.” . Ee an. ï 7» our. or or ‘ : . +e veux sansen souffrir, Mde J. bec. Une foule nombreuse et larmoyan PAD IE Au moyen d'une épingle, piquez deux capsules Crésobène, pressez-en le contenu dans votre mouchoir, et respirez souvent‘ ORTHLINE, 2842 rue North Taylor, ler leurs ‘hoirs en signe 1 ; ; ’ , . .
Philadelphie, Pa. te font voler leurs mouchoirs en sign durant la journée, spécialement en voyageant dans les tramways, les wagons de chemins de fer, dans les magasins, les ma-p y

: Denos jours, lesmères en général se d'adieu. Ce navire qui nuus arrache de nufactures, les églises, enfin, partout où il y a foule. Le soir, en vous couchant, videz, par le mème moyen, deux CAPSU-
; temps sont miscontribution.naturelle. pureSol porteIvnom = Tnpar LES CRESCBENEdans un linge ou mouchoir bien propre, que vous mettrez sur votre oreiller. Ces odeurs balsamiques:

eur 18 3 = © ; 2,3 ‘ net . . , . . ; .ment,le résultat est une condition de Je esJo hci eT sont germicides ct rendent la respiration facile. Ce traitement équivaut à la vaporisation.
santé affaiblie, épuisée, nervense, avec dé NOS Ye our ony 5 La € T + faites hanillir da l'eau » SU ; ’ : : Lu Hal 7 rg 3 hes
maux de téte, de dus, impatiences et premidre «tf la plus triste, se pase sans PAR LA BOUCHE: Faites bouillis de l'eau ! remplissez-en une bouteille d'une chopine, ajoutez-y nuit CAPSULES CRESOBENE. Bouchez
dépression-et bientôt leur cass’aggrave. un mot l'air piteux tous les gurs se cou- la bouteille, laissez dissoudre et refroidir. Agitez la bouteille, commencez par avaler une petite gorgée de cette solution, E
CrestalorsqueleComposéVégétalde chent à bonne heure. ensuite gargarisez-vous trois ou quatre fois par jour. Pour mieux désinfecter la bouche, servez-vous de la brosse à dents.

.Pi 5 itp a - : - ‘acer , . ; - arrarienr pef efficace. commeilfa ftpour Nous cotnyons les belles rives de la De ceite solution balsamique et agréable au goût, on rincera la bouche des enfants trop jeunes pour se gargariser. i E
. ns Tree . . - . . ; . EREA 00e Tem ea. pr Tree. ; £, Mde Worthline, Malbaie où de temps on temps, les re- INTERIEUR : Prenez les CAPSULES CRESOBENE à la dose de six. huit, dix et même douze par jour, suivant l'âge. Deux a la fois E

9 \ flets des lumiéres des châteaux brillent pour les adultes et une pour les enfants, à des intervalles réguliers, à moins d'indications spéciales de la part du médecin. J
—tae 0S dans FPobseurité profonde. Elles peuvent etre prises avec du vin, dulait, de la soupe ou quelque autre liquide qui plairait au malade. Cette ingestion Ë

NOS P°TITS GAS Le lendemain nous voilà encure plus d'une assez grande quantité de liquide, en même temps que les CAPSULES, favorise beaucoup l'absorption de la Créo- b
a ECRIVENT 1 (loin. Les teres de Gaspé nous apparals- sote et de l'Eucalyptol. 4

- > = = idee tite ilja- + : v te “. «gn ‘ . R

- us 4 sent splendides. Quelques petits villa Evitez toujours les courants d'air et les refroidissements. Portez des vêtements chauds, et vovez à ce que vous ayez tou- i
J I Pha — ges, ca et JA nous font voir le clocher jours les pieds bien secs.

;La lettre très intéressante qui suit de leur pauvre petite église. À la moindre indication de fièvre ou de frisson, restez à la maison, faites venir le médecin et suivez bien ses conseils. bt
vient d'étre adressée par le pte Gaston| Jen chagrin diminue peu à peu to Votre médecin vous dira les effets bienfaisants d'un tel traitement par les CAPSULES CRESOBENE. D'ailleurs, vous 7

t Fortier, du Corps Laval. d Tun Jes mem- commence 4 m'igayer. en ressentirez immédiatement du soulagement et une sensation de sécurité, 3
bres de notre personnel. Nos lecteurs ne La troisième journée. Une brume

! manqueront pas de constater comme| épaisse couvre la mer on dirait qu'il va Les voyageurs feront bien de toufours apporter avec eux une boite de CAPSULES CRESOBENE, ce qui leur permettra de traiter dès le début un rhume ë
nous avec quelle joyeux enthousiasme| pleuvoir. Mais le soleil apparaît et fait qui, si négligé, peut avoir des suites graves. È

produite CAPSULES CRESOBENE sont de fabrication difficile, nécessitant des machines spéciales et une grande attention dans le choix et la pureté des

Télé hones . 5655-6849 La grande vogue des CAPSULES CRESOBENE peut condutreà l'Imftation et spécialementà la substitution. Elles ne sont jamal!s vendues à la douzaine Rp ou au cent. Depuis qu'il est devenu Impossible de se procurer des flacons, à l’aventr les CAPSULES CRESOBENE scront mises sur le marché en boîtes, à 50 3cents, cu six boites pour $2.50, chez les marchands de remèdes, ou envoyées par la poste, sur réception du prix, par la Compagnie des CAPSULES CRESOBENE, ki:EXIGEZ TOUJOURS LA MARQUE! ¥¥ansinei ; ] È

briller les flots bleus. , Mes une troupe de 10 gros navires 9

Juelques-uUns de mes eompagnons { chargés de militaires, Le navire à bord y

| commencent défi à avoir 1+ mul de mer. * duquel je suis. file toujeurs à pleine vi- je

. « Mer je m'amuse a des faire facher en / tussu. La nuit les navires font siffler| È

sur vos valises, sacs de voyage et harnais. riant d'-ux. Ï leurs sirènes pour se prévenir contre les, E

  
 

A9Yha mi}y a l'appel général de sanlé ainsi que la famille de M. Fortin. Me Gaston Fortier 3282054

C0, T. CC. Laval Université

(tons les soldats et A mesure que notre

nom est nommé, nous débarquons du nn-

vire pour aller prendre Jes chars à quel 10 th Canadian Reserve

ques pas plus loin... , . faire ma part dans celte guerre euvo- Canadian Army Post Office
Done, cher ami, cest le récit de mal péenne,

ip Lu: oA Hoya 1h
? Caa core

re

SP
PEEECOURTESEEE

t
i
e

Moi je suis toujours gal el très content. On demande der opératri i
+ PR opératrices pour le

service des bureaux de la Cle de Télé- y,
phone Rural. i

S'adresser A : La

d'ai bien hÂte d'aller au front, je veux

i 
«  

 

; as . . 3 traversée, juurals peut-être pu mettre 1ond. Mise en position d’une mitrailleuse dans une tranchée anglaise. w ondun, M. ATHANASH DOYON
LL LL0 (Photos gracieusement fournies par le Pacifique Causdien) — b encore plus de détails mais Je temps Aurevoir, jespère avoir souvent de tes ELE ENGLAND ms ‘ratée Secrétaire j
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COMMENT GUERIR
UN RHUMATISHE
“Frult-a-tives” donne un
prompt Soulagement

; VELUNA, Ost,
“J'ai souffert lougtemps de rk.

matisme el de doutenrs fai iv. dans le

côlé el les reins, cuves por l'effort

et le soulèvement de poids ivards.
J'avais perdu tout espoir de devenir

mieux, alors qu'un ami me reeom-
wanda ‘TFruit-u-tives’, et je me suis
senti tellement mieux après une
première boîte que je les ai conti-
nuées ; je suis maintenant en parfaite
santé, grâce à votre
remède aux fruits”.

W. M. LAMPSON
Fn vente chez tousles pharmuviens

à be la boîte, 6 pour $2.50, pour essai
25c.—ou frais de poste payés chez
Fruit-a-lives Limited, Ottawa.

merveilleux

—-—2.

POUR SAUVER
LE MONDE

un facteurLa faim a été importunit

dans la débuele de lu Bulgarie, de la

Turquie et de l'Autriche-Hongrie. Si

les soldats de ces pays touchaient en-

core leurs rations, c'était depuis long-

temps sans doute au détriment des ej-

vils qui avaient “videmtneut à peine de

quo se sustenter.

Mais la paix nu pas apporté de pain.

lat le situation alimentaire dans ces pays

est Lelle qu'une dépêche de Washington

rapporte Conseilque le siprème de

guerre, siégeant à Versailles, à décidé

d'aider les trois gouvernements, bier en-

nemmis, aujourd'hui neutres, À nourrir et

à pourvoir provisoirement des vbjets

indispensables à li vie les populations

bulgare, turque et austro-hongroise.

Le Conseil interalliés des aliments de-

tsande A Amérique d'expédier aux A)-

Les d'ici un an, 17,500,000 tonnes de den -

recs, KE Pon estime qu'il faudra ajouter

millions de ace volunietonnes pour

nourrir les civils de l'Hnraqee centrale,

dès lu paix signée,

Dane, mame si Le paix était faite cet-

to semaine, Etat aurait besoin de tout

largent que le peuple canadien est en

mesure de lui mater, afin d'acheter au

et de vendre à crédit à ju

Grande-Bretagne tout Fexcédent expor-

complant

OBITUAIRE

dédié à M. AI
phonse Pollquin et à sa famille.

Respectucusenent

Le soleil à päli, un immense rideau

courumnés de verdures, le gazon est re-
couvert de feuilles mortes que le vent
promène comme en une ronde funèbre
Les gracieux chantres de nos bois se
sont envolés vers un ciel plus clément.
Dans le deuil immense de la nature,

duns le morne silence qui pèse sur la
terre, sous un tuil modeste un être hu-

main à cessé de souffrir. Autour de
cette chère enfant de soënr aimée on
pleure et on prie !

A elle si bonne pour tous et pour cha-
eun s'est uppliqué cette loi impluca-
ble de Ju tnort qui tôt ou tard nous cou-

chera tous à Vambre de lu croix du ci-

metière.

AU Coeur Joyeux d'autrefois Il inun-
que maintenant deux voix chères. Le
10 octobre de Fan dernier lt grande

“Miexorable” en faisait Guire une d'elles
en enlevant à votre uffection votre re-
Kretté Arthur,

mois qui fera

Cette année en pareil

époque dans votre vie,

C'est encore un coeur qui à cessé de bat-
tre, faisant parmi vous un bien grand

vide en retirant d'ici-bas votre Matie-
Anne chérie.

Adien, Voix uimées, Vous avez cessé

hélus de vous faire entendre Qui est-

ce done gue la vie, sinon un morne si-

lence dans lequel le coeur appelle tou-

Jours, mais entend bien

Voix qu’il espère !

rarement la

Et maintenant, plongée dans la tris-

tesse, notre âme pleure au souvenir

conservé de

Quand le jour

pense à ses morts !

tendrement ceux qui ne

sont plus. s'endort on

Au foyer tout est

triste le coeur appelle un coeur qui ne

vient pas parce qu'il ne bat plus. 1!

n'éntend_ que l'âme lui dire Miserere

Mei.

La cloche en tintant pour ces chers

morts a laissé tomber dans leur calme

ses notes sourdes, cloche du ciel, ange

du soir, sur clique tombe au champ

des morts verse la prière, dis aux pns-

gris cache le clel. Les bois ne sont plus:

L’ECLAIREUR
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   sants. Vous qui passez venez prier pour

vos chers défunts, Venez rendre le tri-

Lutl dé recontiaissanes à ceux qui ne

sont plus.

EL vous parents affligés, qui pleurez

le départ de cette chère disparue, per-

metlez-inoi du vous offrir ces lignes

humble hommage à la mémoire de va-

1re Inen-aîmée Marie-Anne.

MSOSOTIS

ee...

DOCTEUR J. LEBLOND table de la production alimentaire du

Canada. 22 wert TNE ——

xT A—————ll. & AP——ern.

A VENDRE
-

 

J'ai encore à vendre quelques belles |

terres, situées dans les prospères pa-

roisses des comtés de Beauce et Fron-

tenac, à des prix variant de $1000.00

a $2800.00

J'ai aussi quelques demandes pour

de: fermes avec roulant. Avis est don-

né à ceux qui voudraient acheter ou

vendre leur terrain, de m'écrire, je

vous donnerai mes conditions. Voitu-

res à la disposition des achèteurs sé-

rreux.

S'adresser à L. EUS. BOUTIN

St-Gédéon, Co Frontenac.  

Lévis spécialiste
 

 

  

NOUS

DEMANDONS

 
DESCRIPTIONS

QUELQUES-UNS DE NOS
NOMBREUX MODELES

1918

  

  

 

Cartes Professionnelle
 

MEDECINS
 

      

 

 

  
GENERALES

Les matévowr qui entrent dans lu const ruetion de nos voitures
d'hiver sont dela plus haute qualité. Le bois de wos trains est de
seconde coupe, c'est-à-dire le meilleur.
miére qualité et Lous les ferrements sont en acier, :

Nos dessins sont jolis, attrayants et d'une bonne dimension.
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l'assortiiment est €

JuliEn& LÉ
(228 A1232 RUE ST.VALIER

 Fx éleve des hôpitaux de
Paris. Chirurgien à * Hôtel-
Dieu de Lévis.

Spécialiste.- Chirvryie ve
néraule. Mala Les des femmies.
Maladies des enfants. Mala-
dies des voles urinaies,
Rayons N. électricité.

N'importe quelle opération
chirurgicale faite à la demeu-

 

 
    re du malade.

Heures de con:ultations.--

2 heures à 6 heures de l'a-

prés-midi— Tel Bell 171.

PROPOSITION IDEALE
our Ja plus petile prime, les parts des

Préveoyants du Canadu rapportent la plu No 1 Rue Commerciale. Lévis grosse rente

 

Le premier symptome des maladies des femmes c’est la
faiblesse générale. -

Alors qu’il y a pauvreté du sang ne cherchez pas autre

remède que les PILULES ROUGES.

Qu'elle soit douée d’une constitu-

tlou plus ou moins solide, la femme

est toujours quand même en butte à

certaines maladies que l'on dirait {n-

L'organisme

féminin est telloment sensible qu'il

hérentes A Bon sexe.

se resscnt du moindre choc. La cau

sa la plus anodine prut donc avoir

les effets les plus désastreux, si on

. |vais absolmmient rien faire.
Ainsi, la grande faiblesse ou débili-

té g@néralo entraînera tous les dé-

n'a pas soîn d’y remédier à temps

rangements.

Or, 11 n'y a pas deux modes de

traltement pour les femmes faibles

et épulsées qui n'ont pas assez de

sang ou ont un sang trop pauvre.

Le seul et unique moyen de recons-

tituer solidement leurs forces ot de

recouvrer la santé consiste À pren

Ure des Pilulos Rouges.

Les Pllules Rouges de 1a Compa-

gnle Chimique Franco-Américalne
m'ont fait tant de blen depuis des

années que je les emploie, que je

ue fais un plaisir d'encourager lo

femmes malades a los prendre, J'é-

tals épaisée par le travail dans les

manufactures; Je ne me sentals plus
ln force de faire une journée com.

pliète d'ouvrage et Jo craîgnais d’6-

tre obligée d'abandonner mon em-

Je souffrals de douleurs dans
le dos, la tête, et bien souvent, le

soir, lorsque je revenals cher mol,

les membres me faisaient mal. Lss

Pilules Ronges ont ramené mes for-

ces et m'ont guérie. Depnis ce pre-

mler succès, Jo les al prises chaque

fois que Jo mo suls sentle fatignée
et abattre plus qu’à l'ordinaire, et

Erâce à leur efficacité, ma enpacité

ploi,

s'est mainte

lem, Mass.  
MmeM. Thérfanlt

nno et §'af tou-

Jours été ansl.
due à ma beso-

gne. Mme Mol-

se Thérlaolt,

12 Harel, Sa-

A l’époque de mon mariage, §'étals
défà anémique, épulsée par plu-|
sleurs années de travail dans les’
manufactures. Loin de prendre des |
forces ensulte jo devenals de plus en
plus faible et j'avais des douleurs!
dans les Jambes, le dos et ln tête. Je.
manquais d'appétit et en plus l'es-
tomac souffrait, J'étals plus sou-
vent couchée quo debout et ne pou-!

Jo m’é-
tals fait soigner par un médecin,
mals mon état restait le méme, Mon
mari qui s’inqulétait, alla me cher-
cher quelques boîtes de Pilules Rou-
ges souvent recommandées par -des
amies, Aprés quelques semaines,

8

 

À ET Bd

Mme JOSEPH RACICOT

Pétais étonnée do me trouver blen
mieux, plus forte, Les Pilules Rou-
ges ont rétabli ma santé, redoublé
mes forces en peu de temps. Mme
Joseph Racicot, 17 Arnanlt, Wil.
liamstown, Mass.

Des irrégularités, des douleurs In-
ternes et divers autres symptômes

avaient dissipé mes forces. Puls
ensuite l'estomac refusa de fone-
tionner parfaitement. Je fus gujet-
te aux maux de tête et do reins. Un
médoein me traitait, mals ses reméd-
dos ne semblatent pas me faire de
bien, je mo suls mise A prendre des
Pllules Rouges. Mes forces se sont  tout do tuite augmentées 6t peu A

pen ma ranté

s’est rétablie.

Pendant six

ans ensuite, fe

me suis bien

portée. Mais fl

y a un an, les

 

mêmes symp-

tomes s’étant

répétés, J'ai
Mme 0. Demers

repris des Pilules Rouges et en al

obtenu les mêmes bons résultats.

Pour mol iI n'y à pas de mellleur re-

mède que les Pilules Ronges pour

les femmes qui n'ont pas de sang ct

souffrent de falblesse. Mme 0. De-

mers, 2 South Main, Webster, Mass.

CONSULTATIONS GRATUITES—

Consultations gratuites au No 274

rue Saint-Denis, tous les jours, ex-

cepté les dimanches et jours de féts,

de 9 heures du matin à 8 heures du

soir. Les femmes malades, qui ne

peuvent venir voir notre médecin,

sont invitées à lui écrire.

Les Pilules Rouges sont en vente

chez tous les marchands de remêdes

au prix de 50c une botte, $2.50 six

boîtes. Elles ne sont jamals ven-

dues autrement qu’en boîtes do 50

pilules, jamais au 100; chaque botte

porte À un bout le nom de la Com-

pagnie Chimique Franco-Américalne

Hmitée et un numéro de contrôle

Refusez toute Snbstitution. Lorsque

vous demandez les Pliules Rouges.

n'acceptez Jamais un autre produit

que l'on vous recommanderaît com-

me étant aussi bon. Défiez-vous des

colporteurs. Les Pilules Rouges ne

sont jamals vendues de porte en

porta.

Si vous ne pouvez vous procurer

les Pilules Rouges pour les Femmes

Pâles et Faibles dans votre localité,

Écrivez-nous, nous vous lcs enver-

rons sur réception du prix.

Toutes les lettres doivent être

adressées: COMPAGNIE CHIMIQUE

FRANCO - AMERICAINE (ltmitée).
274, Tue Saint Denis, Montréal.

Les prix sont raisonnables malgré les hausses

continuelles

Licore complet

LIMITÉE,

QUÉBEC

  

   

  

   
  

    

     

   

Les travails sont de pre-

DEMANDEZ

 
Docteur J.-E. BERNIER

MEDECIN-CHIRURGIEN

Ancienne malson de Josaphat Peulis

BEAUCEVILLE-EST, P. Q.

 

Dr Aurèle Nadeau

Elèves des Hopitaux de Paris

 

Consultations au bureau: Tous les

jours, excepté le samedi et le

dimanche

BEAUCE-JONCTION . . . Beauss

 

Dr J.-A. IDESCHENES
asso

 

 

DE CATALOGUE :MEDECIN CHIRURGIEF

BONS SPECTAL Se rendra à domicile avec son
DE SLEIGHS auto sur demande par téléphone.

AGENTS ENVOYE Bureaux dans le bloc Deschénes.

PARTOUT GRATIS BEAUCEVILLE, - QUE

sr 7 - Te .
Veuillez me faire parvenir. suns obligation de nu part, votre 1 ‘ léphone 9936

con Catalogue Spécial de Sleighs. 9 à 12 an

. BP PAROISSE 10 Hrs de Bureau: 52 à 5 pu
SOCOMTE.LL 7à 9 pu

Dr JOS. LABRECQUE
'CHIRURGIEN-DENTILTE

SOYEZ CTIOISTISSEZ Édifice :
arp

Fo Lavigueur & HutchisonPRET
POUR ORDONN IZ 25 Rue Stanislas, QUEBEC

LES
DK J. Bugues Fortier, CR, L Cliche, B.A;L.L.L.

+ pry BUTT BN Ste Marie, St- JosephTI. hl S 1‘ Oo! \ () <

CHEMINS SUITI lRI FORTIFR & CLICHE

, Tr SLETG AVOCATS

7 D'HIVER LETGH nr =Bureaux à SteMarie
Bd. ex fet à St-Toseph, Beauce.-—

Suivent les Cours de Beauce et de
Quêbec.

 

 

 
  

 

 

 

  

AMENDEMENT, ENGRAIS et REMEDE

    ER
NATE

Extrait d’analyses
Chimique:

Carbonate de Calcium . . 98.41

Insoluble dans l'acide (sable,

 

“CALCO” comme amendement

La texture du sol est très fa

catlon de “CALCO*. Les terres

leur donne plus de consistance ot

“CALCO” comme engrais

cC plus facilement perméables par Pair et par Pecan.
La condition physique des terrains sablonneux est aussi fort

avantageusement améliorée par l'addition de calealre

vorablement affectée par l'appli-

fortes deviennent plus poreuses  
la chaux

pins de corps.

{

L'introduction du carbonate de caleium dans le sol augmente
considérablement In PROPORTION de potusse et d'acide phos-

phorique SOLUBLES, et met de fa sorte la terre en meilleur état
de servir à Falimentation des plantes et de produire d'abondantes
récoltes.

“CALCO” comme remède

LA réaction chimique, entre
or

‘

+

l'acide de ta terre et le caletum
Appliqué, produit un composé neutre qui corrige l'acidité du sol.
Les principes ferrugiteux nuisibles, qui s’y trouvent, sont trans-
formés, sous l'intlueuce du caleuire, en composés inolfensifs et lc |

|i
 

argile) RE 66 sol est conséquemment rendu apte à ln végétation des plantes.
Oxyde de fer et alumine. 80%

Carbonate de magnesium. 13% I |3% DESCHAMBAULT QUARRY
Physique: Corporation

Quantité passant le tamis de

100 mailles au pouce . . . 99.59 52, RUE ST-PAUL - QUEBEC

 

COUR DE CIRCUIT
DE BEAUCE

CANADA,

Prov. de Québec.

Dist. de Beauce.

No. 736.

Georges Perberi, hôtelier, et com-

merçant, de lu ville de Beauceville, et

V faisant affaires seul comme tel, sous

la raison social de "RERBERI £F1LS."

Demandeur.

Vs

Fdmond Doyon, de Jackmau, tat

du Maine, Etats-Unis d'Amérique.

Défendeur,

M est ordonné au défendeur de

comparaître dans le mois, Bureau du

Greffier, St-Joseph de Brauce, ce dix-

hnitième jour d'octobre mil neuf cent

dix huit.

(Signé) VEZINA & FERRON.

(Vraie copie) Ps

TALBOT & BEAUDOIN,
(Vraie copie) P.C.s

ST-EPHREM

Décès

St-I£phrem de Tring. 24.- Le 17 oc-

tobre. la mort pénétrait dans le foyr de

M. Achille Lungchamps t y enlevait sa

fille. Edwidge. âgé de 26 ans. Flle fut

enterrée vendredi, le 18,uu milieu de re-

grets et de larmes.

Le deuil était conduit par son père et

sa mère. M. et Mde Archille Long-

champs, ses frères mile et Albert,

ses sueurs ; Joséphine Cécile et Lucilen-

ne. Les porteurs furent Dominique Pou

lin, Alfred Cloutier, Adélard Nadeau, À.

Poulin, Willey Moffat, portait ln creix.

Arthur Goulet, conduisait le corbillard.

A ln famille en deuil, nous offrons

hos sineères sympathies,

 

— - —

LA PAIX QUI ARRIVE
Toux sont hetüreux de saluer le retour

de la paix par le monde ; mais, sl vous

voulez réelement Jouir de la paix, sexe

The Reid Co. |i(
MARCHANDS DE

Papiers & envelopper et à construe-
tion, vieux métaux, fonte en gueure.

stock pour moulin de papier, etc.

BUREAU: 227 rue St-Panl ™
Entrepot : Coin des rues

St-Thomas et St Andre.

Quebec.
Téléphone 122

pre

A VENDRE
 

Un boeuf reproducteur ruce "De-
ruin’ couleur sang de boeuf, à vendre
à de bonnes conditions.

N'adresser a
DAVID FORTIN

Rang St-Alexandre  Procs du demandeur. rentier des Prévuyants du Canada. St-François Beauce

J.-D.-Pamphile Vallée
AVOCAT . a

BEAUCEVILLEEST, Beauce

 

Arthur Godbout, M.P.P.

AVOCAT

St-Georges, Beauce

 

ANGERS & ANGERS

NOTAIRES

Beauceville-Est, Beauc-

Prêts sur Immeubles. — Achats

créances et de débentures

Téléphones Beauce et Bell

 

F. G FORTIER

NOTAIRE PUBLIC

Bureaux dans le Bloc Deschénes

BEAUCEVILLE-EST, BEAUCE

Argent à prêter

 

I. M. FORTIN
NOTAIRE

SAINT-ISIDORE. Co. DORCHESTE

Prêts d'argent
 

Dr Jos. Veilleux
CHIRURGIEN-DENTISTE

HEURE DE BUREAU

9 heures a.m. & 5 heures p.m.

ST-CEORCES,Beauce.

Téléphone Beauce et Rural

, aE

A mes clients
| —_—

+ Mon assortiment est tou
‘jours bien complet. Je solli-
cite votre clientèle et vous
garantie satisfaction.

A. C. Routier
Horloger, Bijoutier & Opticien

150 Côte de la Montagne
QUEBEC.
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AVIS AUX INTERESSES

Un outiltage complet pour mar

turer les tuvaux en béton est of
MoltUé prix. Les municipalités ou
eullers désirant faire aux-même:
juyaux dont ils ont besoin dev.
brofiter de l'unique occasion, et utiliser
le gravier et sable qui se trouvent pres-
Que partout, et se munir À peu de frais
de ponceaux permanents.

l’our plus amples informations, s'a-
dresser à l'un des suivants:

M. B. LEFEWBVINN, St-Evariste Sla-
tion, Qué.

J.-M. FORTIN, Ker, N.P.. St-lsidore,
Dorchester, Qué.

IL DALLAIRE, 1851 Chateaubriand,
Montréal, 
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HISTOIRE DU
GENIEVRE COMME
FAGTEUR CURATIF,

Avant l'invention des **Gin Pills”,
fe sin était le remède favori pour les
maux de dos, douleurs dans’ les aines,
enflures des jointures, lumbago, la
sciatique et autres affections causées
par les rognons en désordre ; mais dès
que “Gin Pills” furent sur le marché,
offrant les effets curatifs du gin—sans
l'alcool — les gens réalisaient que
Yancien remède n’offrait qu'un soula-
gement temporaire, et que seul Je
nouveau produisait un soulayement
durable,
La valeur des *‘Gin Pills’* est prou-

vée par leurs succès, mais nous conser-
vons des centaines de lettres en liasse,
venant de gens qui doivent entière-
ment aux ‘‘Gin Pills’’ leur retour à la
santé, et que nous ferons voir à ceux
qui préfèrent un témoignage direct.

Les rognons doivent enlever les
impuretés et les poisons s'accumulant
dans le sang. Si les rognons ne fonc-
tionnent pas, ces poisons restent dans
le sang, et circulent dans le système
jusqu'à ce qu'ils se déposent dans les
muscles et les jointures, y mettant
l'infection. Vous comprenez alors le
danger de laisser les rognons en
désordre, et combien il importe de
les garder constamment en bon état,
Ne laissez pas empirer l'état de vos

rognons. Au premier signe de mala-
die, allez chez le pharmacien le plus
rapproché et achetez les ‘Gin Pills”—
soc. la boîte.
Qu si vous le préférez, nous vous

enverrons, sur demande, un échantil-
lon gratis de “Gin Pills’. National
Drug Chemical Co., of Canada,
Limited. Toronto. Adresse pour les
T.tats-Unis, Na-Dru-Co., Inc., 202
Main St., Ruffalo. 23CF

 

FEU L’ABBE
STA. IRENEE LECOURS

 

ba tombe de M. l'abbé Gagnon est à

Peine fermée qu'une autré s'ouvre pour

prêtres les plus méri-recevoir un des  tants et Jes plus universellement esti-

més, M, l'ahbé Stanislas-Irénée Lecours

procureur et ancien supérieur du Col-

Jège de Teves.

Ineort entrevue d-puis longtemps et ve-

Cette fois, Ce n'est plus la

mant lent-ment à la suite d'une maladie

qui ne pardonne mais c'est la

mort souduihne «1 inattendue comme un

pas.

C'est
;
;
|!

coup de foudre <n un viel =erein :

la mort qu, +n un instant, brise une

carrière, nine toutes les espérances,

dÉJOUE Lens les Caleuls «1 Jette dans tous

les Coeurs lu tristésse «1 la déscdation. !

M. Fabby

vement jeune. étant né à

Lecour était encore relati-

Lévis le oN

novembr=- 1ss: Mais il appartient à

une famili dort ju plupart des mem-

bres meurent! subitement. Sur les 56

années du cu Ve, HI en u passe 45 au

 

Collège diI it coernme élève, 4

comme tou lustique et 31 comme pré-

tre (4 juin IS<T-bnetohre FINS Ce prè-

ttre

son Alma: Muter et en ces dernières an-
  

nées dou ctJui-mém- un des artisans

de ee progrès, Ce prêtre semblait s'être

identifié avec le Cullège et C'est au sor-

vice ta Coll=ze qu'il à Von lu censaërr

Res talents. <n (nevuie, ss forces, sa

vie même.

au Colle

ll revétait en

desAprès uvoir Tuil ses ot

Be de Jévis 1STZ- aN

1883 J'hatit

Cait sa car

sécdésiustilue et commen-

 “de professeur qu'il de-

Vait poursuivre Jusqu'à In fin, mème au

 

millier nes cecupution=s ds plus absor-

Dantes, Ie ISSU a 1380 il enseigna les  

 

lg nes nu Cours commercial.

dans les cl es d'humanites et en phi-

 

losophi =lepuis $<00 l'astronomie lui

était “chute eu partage et le rattachait

ainsi au personun-l cuseignant tout en

Ini donnant ects à la Socifré astrono-

mnique de Frogroe Les nombreux claves

QUI CAL suivi ss léecons peuvent témoi-

goer de son near du travail. de sen

zèle a les fre progresser dans ka scien-

ce, de lu exactitudesertipadeci>e avec

lequel il corriveait chaque jour leurs

devenrs.

Cependant b= belle qualités de l'esprit

el du cœur de Fable Lecours le dési-

gnajent i la confiance de ses supérieurs

et on pouvait prévoir quan jour ou l'au

dine Été non des progres de:

*telhps une usine était constroite

| Mais Ces trols ans

armes =

 

mn

= ryge
tents. De fait, en 1593, le Conseil lui con

fiuit lu charge ale directeur des élèves.

Pendant cing ans, fabbé Lecours se dé-

Pensa sans compter à cette tûche diffi-

cite Cétait un beau

champ d'action pour cet homme si pieux

si zélé, Dans son

«t absorbunte.

si éclairé. si dévoué,

coeur de prêtre visité chaque jour par

l'Azneau sans tuche, M. Lecours savait

trouver des paroles capables de vaincre

les résistances les plus obstinées et de

faire fléchir les volontés les plus rebel-

les, Sa direction, tout en étant ferme au

besoin, sinspirait plutot de la douceur

et de la bonté et il aurait pu en toute vé

rité prendre pour devise et pour pro-

gramme, ces paroles de l'apôtre saint

aul qui ernent les armes de notre vé-

néré cardinal : In spivitu lenétatis. Com

me le bon Maitre, il ne voulait pas bri-

ser le roseau cussé ni éteindre la mèche

qui fume encore. Ces procédés délicats

et charitables, à une patience

inaltérable, font d'ordinaire In conquête

Joints

des coeurs et s'ils n'ont pas toujours de

résultats immédiats, ils deviennent sou-

vent plus tard loccasion de retours ines

pérés. Il n'est done pas étonnant qu'un

grand nombre d'anciens élèves, en ap-

prenant la mort de leur dévoué divrec-

teur, alent voulu témoigner leur profon

de sympathie à in Maison par des lettres

toutes pleines des souvenirs du passé,

soit par une visite personnelle, soit par |

l'assistunce aux funérailles.

En 35s8, M. l'abbé Lecours était up-

peld à un poste qu'il na pus quitté de-

Le budget du

Collège était alors plus élevé que celui

de la ville de Lévis. C'est dire la somme

d'ouvrage nécessaire pour tenir en or-

puis celui d= procureur,

dre les écritures et surtout les prodi-

ges d'économie indispensables

équilibrer les recettes et les dépenses.

pour

Bien des parents. en payant la pension

de leurs enfants, s'imaginent remettre

une fortune entre les mains du procu-  reur et pensent que la caisse du Colle-

we est pleine à déborder. La réalité est

tout autre et le bilan annuel accuse plus

souvent des «déficits que des surplus. !

Les élèves paient à peine leurs dépen- |

ses, surtout depuis queia hausse du coût

semblables, C'est dune Tinstruction gra,

mot. que dis- |

Dre-

tuite, au sens strict du

tribuent nos maisons d'éducation.

vant d'insuffisance des ressources

dinaires, le procureur doit s'Iingénier à

“en trouver d'extraordinaires. I est done

heurenx quand il rencontre sur son Clhe-

min des arnis dévoués, de généreux Mé-

 

cones avant le sens des réalités et ca

puis de combler un peu les vides du

budget. Ur problème angoissant étuit

le cutehemar de noiré cher

Ul ext bien Certain que ves soueis eon

tinuels ont

fatale.tution 1 aunenpé la crise

Cest sous ladministration de M. Le-

cours que les Soeurs d- lu Sainte-Famil-

le furetit logés en 1471 dans un spa-

Cieux vivent flanque dun

et relié au corps principal par un grand |
i

réfecteirs pour des prêtres.

pour

le chauffage central ot !“clairage. Tou-

Stes ees additions portent à plus de Tog

 

pivds la leuigneur totale du Colldge,

HT cues, apres le départ de M. Ln-

ministère, M. Lecours

Ce

chance

était clu

hésitations quil ucceptait ce redoutable

pour le

supérieur. nest JMS sans

fardeau ajouté a celui de

le fait, su santé en fut ébranlée et pen

dant lannée 1s10-1Y11, ln maladie le

cloug au lit pendant plus de deux mois.

Cest pourquoi =es confrères du Conseil

jukèrent prudent, à la fin de son ter-

me, de lui donner un successeur duns

li personne de M. l'abbé Mareoux.

aviient suffi pour

fairie briller aux yeux du grand publie

précieuses de M. l'abbé

uffabili-

si Connuis-

lee qualités

Lwcours, sun dévouement, son

th son arand sers protique,

"alice des hommes ct des choses,

Tell: vst dans ses grandes lignes. la

Carrière de celui que nous pleurons,

Mads ce prètre vraiment éducateur sa-

Vait profiter de toutes

pour faire du bien autour de lui. Les

eulretisux intimes lui étaient un

cieux moyen d'apostolat. Ceux gui Yap-

prochai-nt dans leurs doutes, leurs dif-

fieultés où leurs peines, étaient sûrs de tre db serait appelé à des postes impor- recevoir de

 

 

de grain pour le

Adressez votre blé à :

Li 

Avis aux
Cultivateurs

Les cultivateurs devront remarquer qu’il est
illégal d’employer le blé pour l'alimentation. Tout
le surplus d’approvisionnemen: Gruinaire pour la
semenceet le pain doit étre vend.

Le prix fixé par la Con-
Canads pot. la …de la province

de Québec est $2.25 pour k Lis ho. Z, franco, rendu
à bord des chars à Munt.eal.

Nous sommes prêts à acheter votre blé, de cette
qualité, à ce prix moins le fret jusqu'à Montréal.

Si vous n’en avez pas assez pour remplir un char,
expédiez-le en sacs que nous vous retournerons,

THE OGILVIE FLOUR MILLS CO., LTD,
, ROYAL MILLS, MONTREAL

et envoyez-nous le connaissement, ainsi que votre
adresse au long, afin que nous puissions vous envoyer
un chèque pourla valeur de votre blé.

The Ogilvie Flour Mills Co., Ltd.
MONTREAL

En ordonnaat spécifiez la farine “Government Standard” Ogilvie
et la farine d'avoine Ogilvie,

1

den des Inspecteurs
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sé de

(2nen de travail, l'atbé

+

confrère

sourdement Iiné =a cons-

buanderie *

En mème-

IToeureur.

les occasions ‘

prée

Mi Lu lumière qui éclaire, Le.

WW.
conseil qui dirige. la

C'est surtout au saint tribunal que son

action fut profonde et durable, Bien des

jeunes gens lui doivent d'être restés

dans le chemin de la vertu ou d'y être

Lien prétrss ont laissé

échapper cet aveu près de sa tombe :

revenus. des

“M, Lecours fut pendant plusieurs an- |

Après ;spirituel,

que je dois d’être ce

directeur

À lui

Heureux le prêtre dont le

ministère est à ce point béni de Dieu

nées mon

Dieu. c'est

que je suis".

et qui peut laisser après lui de nom-

breux continuateurs de son apostolat.

Lau vie de M.

entre les murs du Collège mais son in-

fluence n'a pas été resséerrée dans ces

Comme le disait, si

de Séleucie au

Læcvours s'est écoulée

limites étroites.

Dien

jour des funérailles le coeur de ce prêtre

2216 s'Éluit dilaté pour embrasser tou-

wes les oeuvres chères à l'église. L'Ac-

tion Sociale Catholique comptait en lui

intelligent, dévoué et

Mer l'archevêque

un cvllaborateur

bien au courant des questions sociales.

résolument dans l'esprit de

selon la mesure

I entruit

l'Eglise el secondant,

louables initiatives de

de l'autorité divcésuine. La Caisse Po-

pulaire de Lévis eut uussi une large

part de son activité, Le Conseil d'admi-

nistration de cette institution, heureux

dit possible, les

[de voir en lui un sociétaire de la pre-

mière heure, l'admettait en son sein

dès l'année 1907 et depuis lors la con-

actionnaires l’a

charge.

fiance des toujours

maintenu À cette

M. labbé Tecours fut

prêtre dans toute la force du

toujours et

partout

terme. Sa vie entière fut done une con-

tinuelle préparation à ln mort. C’est

peut-être pour cela que le bon Dieu l'a

rappelé à Lui d'une manière si soudai-

Ne. En disant la messe pour la dernière

fois chez un confrère malade, le & oc-

tobre dernier, il ne se doudait pas qu'il

prenait son Viatique pour le grand vo-

yage dont on ne revient pas. Il est pas-

tribunall'autel du sacrifice au

du souverain Juge.

Sex funérailles, que duns sa modestie

{il avait voulues simples el sans appa-

. ) i , |raut, ont pris le caractère de funérailles
do la vie a pris des proportions invrai- |

publiques, par le concours extraordi-

naire et spontuné des sommités du mon

; dé religieux, civil et politique, Bel hum-

| mage rendu à ce prêtre distingué, qui
or-

avait toujours recherché l'obscurité et

fui tex grundeurs.

I repose maintenant dans le cimetiè- |

re Mont-Marie, à c“té de son compa-

Faucher. L'ab-

 

Ce ne devrait être un secret

pour personne que les

PILULES MORO guérissent

le mal de reins.

M. JEAN-B. DHSROSIERS

Beaucoup d'hommes se plaignent de
douleurs de toutes sortes et spécialement
dans les reins, passent leur temps à se

* plaindre au lieu de rechercher la cause

de leurs souffrances. Ces douleurs, les

hommes les attribuent souvent à leur

ouvrage, a” nn dr réfléchir que les ner-
vosités, l« - - ‘ 7. ns, le teint jaune, le

sentiment * ‘+ ‘de et d’absttement,

les maux de tête, les insomnies, les rai-

; deurs dens le dos et dans les articula-
tions sont sous la dépendance du mau.

! vais État des reins,

Combieu d'hommes devenus neuras-

théniques-- —- -""s ont méconnucela,

| Soignez : —!1.; par les Pilules Moro
et le mal ........ Les Pilules Moro

opérent des guérisons durables parce
qu'elles 47° - assent le sang des impo.
retés qu: ……,v.…unment l'organisme.

Tel fut le cas de M. Jean-B. Desrosiers,
399, Alden, Fa.l River, Mass.

“Malgré ma solide constitution,

ayaut à travailler chaque jour
assez rudement, mes forces dimi-
nuèrentet j'eus à souffrir de dou-

| leurs de reins que je négligeal
longtemps de soigner. Ma santé
devint donc de plus en plus mau-
vaise et c était trés péniblement

gue je pouvais me maintenir au
travail. On me recommandait

les Pilules Moro ; j'avais été mis

au courant, par les journaux, de
quelques-uns de leurs succès, et,
conflant dans leurs bons effets, je

me mis à en prendre. Au bout de
quelques semaines je me trou-

vais déjà plus fort et j'avais
moins de maux de reins. Les Pi-

lules Moro ont parfaitement réta-
bli ma santé ; j'en ai fait mon
remède favori et je l'emploie
aussitôt que je ne me sens plus
la vigueur accoutumée.”—Jean

B. Desrosiers, 399, Alden, F'all
River, Mass,

ECRIVEZ-NOUS.—Si vous avez be-
soin de conseils, Écrivez-nous en nous

donnant des détails sur votre maladi
l’ær le retour de la malle, vous recevr

de notre inédecin des conseils qui vo

seront d’une grande utilité.

Les Pilules Moro sont en vente chi

tous les marchands de remèdes, Nous

les envoyons aussi, par la poste, an Ca-

nada et aux Etats-Unis, sur réception
du prix, 50c une boîte, $2.50 six boîtes,

Toutes les lettres doivent être adres-

sées : COMPAGNIE MÉDICALE
MORO, 272, rue Saint-Denis, Mnntréal,

 

 

 

” ”  L'ECLAIREUR

moire vivra toujours, l'éulificn-

tion des générations futures. Ju memo-

pour

parole qui console bé lecours est disparu, mais en mé- |

æ
via arteraa crit justus.

ELIAS ROY. plre,

——  —-

Profitez-en !
101

On annonce
considérable dans les tabnes
canadiens et dans les tabues
importés. ]l est temps plus
que jamais de faire votre pro-
vision sans tarder. Mon as-
sortiment de Tabacs. cigares
et cigarettes est complet. Ne
manquez pas de venir mefai-
re visite et me contier votre
commande.

une hause

Nous avons, en magasin.
un assortiment completet
les plus chaisis de moulures
de toutes sortes e'encadre-
ment. Nous exécutons nous-
mêmes les travaux d’encadre-
ment. Confiez-nous votre
commande.
Un assortiment complet de pa-

piers peints (Tapisseries), de tous
lès modèles et de tous les prix : su-
perbes patrons, riches coloris, à la
pièce ou aulot.
Nons avons toujours les

meilleurs chocolats et les
bonbons les plus choisis.

Alfred Fortin
PFINTRE ET RESTAURATEUR

BEAUCEVILLE-Ouest Que
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Est-ce que ça va Changer |
Leur Train de Vie ?

HFNRI : — ‘Nouveau char ? Comment l'ai-
mes-tu ?

BARTHELEMI : — ‘‘Splendide. Ma femme
en raffole. Elle souffrirait énormement de
s’en passer maintenant.”

HENRI : — ‘‘Je suppose que tu es suffisam-
ment assuré pour permettre à ta femme de
vivre aussi confortablement que maintenant
s’il t’arrivait au malheur‘.

BARTHELYEMI : — ‘‘Bien, tu säis que l'as
surance coûte de l'argent.”

HENRI : — ‘Tu te trompes, Barthélémi :
l’assurance conserve la richesse. Uue autre
chose à laquelle tu n’as pas pensé, c’est
qu’une assurance raisonnable sur la vie te
permet de jouir des plaisir de la vie. I t’é-
pargne de l'anxiété en envisageant l’avenir de ceux qui dépendent de toi. À part cela, le

plas longtemps vous détenez une police d'assurance, plus elle augmente en valeur.”

BARTHELEMI : — ‘‘Saute dans ma voiture, Henri. et en passant dans le bas de la ville,
nous descendrons at bureau de The Manufacturers Life. et nous ‘demanderons des ren-

 

 

scignements complets sur sa Police à Revenu Mensuel. Je vais aller assurer à ma famille,

après mon départ, la vie qu'elle mène maintenant.’

THE MANUFACTURERS LIFE INSURANCE COMPANY

Bureau Chef, TORONTO, CANADA

 

Succursale a Québec - . - - 126 rue Saint-Pierre

J. T.LACHANCE, Directeur,
Gérant pour le district de Beauce : JOSAPHAT POULIN, Beauceville.

Agents : J.-A. Bouffard. St-Joseph, Beauce ; W.-A. Asselin,

St-Gervais, Bellechasse ; Arthur Cliche, East-Broughton.
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ARTHUR

ges de fantaisie et

81 vous avez besoin

Nul expérimenté est â

a”  

L’Avantage d’acheter

vos Cadeaux chez

C’est qte ià vous trouverez le plus beau eholx.

l'assortiment le plue coimmplet en montres. horlo-

bijouteries de toutes

CE QUE VOUS VOULEZ AVOIR. NOUS

L'AVONS.

ARTHUR PAQUET
Manufacturier de Bijouteries

87, RUE ST-JOSEPH. QUEBEC. gt

Correspondance sollicitée.

A PARTIR DU

PREMIER JUIN PROCHAIN
NOUS ABANLONNERONS DEPAQUET

TENIR EN MAGASIN LEs

Ameublements de salon
sortes,

Afin de häter la vente de ces meubles. tout en don

nant occasion au public d'acheter à bon marché, nous offri-
rons d’ici au Premier Juin Prochain. un escompte de 20%

sur tous les Ameublements de salon NOUS avons er

magasin.

d'un conseil. notre person-

votre disposition. que

Vous avez le vhoix dans une grande variété de patrons

comprenantdes sets en velours, soir, brocatelle de soie, ta
À

TEL. 3401, pisserie, ete. ete,        DOMBROSKI & FRERES,tm 

 

 

Capital autorisé. .

Capital payé . . .

Nous acceptons des dépôts

exceptionnels au PUBLIC

crédits commerciaux et les

Beauceville .

Ste-Marie .. ....

St-Evariste Station . . . .

St-Joseph ......

Scott; St-lsldore;

tion: Lambton; St-Victor

 

 

FONDEE EN 1860 =

Réserves ......

l'intérêt deux fois l'an sur la balance

minimum du mois.

“ 235 SUCCURSALES ET ACENCES AU CANADA”

Nous avons des correspondants par le monde entier et nos
mandats de voyage sont payables au pair partout.

Notre bureau de Paris (14, rue Auber), offre des avantages

Les virements de fonds, les collections, les paiements, les

eux Etats-Unis et au Canada, aux plus bas taux.

SUCCURSALES DE LA BEAUCE

Sous-Agences attachées à ces succursales :

St-Côme de Kénébec:; St-Prosper, Dorchester,

Ste-Hénédine;

St-Bernard et Ste-Marguerite.

Marchand de nieubles de Haules nouveautes
-

BATISSE DU QUEBEC RY.

8 QUEBEC   
 . . . . $5,000,000.00

. . -  2,000,000.00
2.100.000.00

de $1l et plus, et nous payons

 

 
 

LA
( I Bh

JL! i Ll)
suivantes

 

ll
ou agissent comme préventifs dans tous

 
 

VOYAGEUR. préparations guérissent

placements sont effectués en Europe, y
les cas d’influenza Espagnole ou autres, ct

sont fortement recommandées parle corps
C. Lavoie, gérant. Médical. Les Bureaux d'Hygiène.

. J.-P. Plante, gérant.

. .Bruno Lefebvre, gérant.

. L.-A. Gobeil, gérant.

  
Sérum contre la Grippe, Gly othymoline, Formal-

dehyde, Tablettes d’Aspiine, , Pilules de Sul- 7
phate de Quinine, Borol, Tablettes Mi-

graine, Tablettes Camphre Monobro-

mé, Camphre, Sirop Famel, Sirop

Rami.

Valley-Jonction; Tring-Jone-

de Tring; St-Honoré de Sheniey.

Laxative Bromo Quinine, Mentholatum, 

besoins de Vins et Liqueur

pourront être remplacées. Tel. 2461

Ordonnez avant le ler Avril

Nous vous avisons de commander des maintenant vos

les liquerrs de marques s'en vont rapidement et ne

Notre stock est encore assez complet, mais vous de-
vriez ordonner avant qu’il soit trop tard.

Quebec Preserving Co.
Jmportateurs de Vins et Liqueurs

35 rue Smith, QUEBEC

‘Spencer Chloramine Pastilles, Menthola-
ted Vaseline, Césophate, Sirop de Stoke, -
Créoterpin, Sirop de Pin Blanc, Eucalytol
& Miel, Sirop de Coxcillana, Formalid
Throat, Ease Tablets, Pastilles Paraformics.
Pastilles Menthol, etc.

 

EN VENTE CHEZ

J.-E. LIVERNOIS,:Ltée.
Québec.  Rue St-Jean,   

i
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ST-SAMUEL

taptêmes

s-Sanuuel l'rontenae, 21 Le 22

août, Joseph Blie-Aledde fils de Muxi-

me Begin et Amanda Boldue, l’avran

et marraine: Alelde Bégin et Rose-

Anna Cloutier, son épouse, oncle et tun.

u de Penfant.

Le Dr.

tuguère «1 Joséphine Bégin. Parrain et

marraine : Avobroise Rodrigue et Amu-

bilis Giguère, oncle et tante de l'enfant,

- Le à septembre, Guorges Edouard,

fils de Napoléon Boulet et Rose-Anna

Roy, Parrain et marraine :Alphé Cou-

ture et Ludivine Boulet son épouse.

-Le 13, Marie-Gerinuine, fille d'IZd-

zur Dubé et Marie-Anne Gendron. Par-

rain et marraine :

son épouse Annu Beaudouin.

Le 22, Henri-Lionel, fils de Josa-

phat Beaudouin «t Amanda Roy, Par-

rian et marraine : Néré Itosn et Marie-

Louise Fortier, son épouse.

-Le 23, Omer-Clovis, fils d’Arthur

Vachon et Joséphine Therrien. Parrain

omer St-Pierre, marraine, Maria Val-

Jerand, son épouse.

——Le 23, Joseph-Hilaire, fils d'Achille

froldue et Murie Giroux, Parrain,

taire Giroux, marraine, Fidelise Roberge

oncle et tante de l'enfant.

--Le 24, Marie-Germaine, fille de P.

Gosselin et Amédé Bédard Parrain et

Marraine : Napoléon Lapierre et Ly-

dia Bédard, son épouse.

Le même jour, Thérgse-Frnande,

tile de Philibert Lessard et Fabiana

Parrain et marraine ; Joseph

Lessard cl son épouse Odélie Cloutier.

Le 11

title de l’ierre Couture et loveline, Cha-

: Isai Chabot

Clara Breton, son éponse.

Lontis-lrenis, fils de Joseph

Nazaire Gendron et

Carrier,

octobre, Wlunche-Clarisse,

pot, Parrain et marraine

frécès

Le 31 noût Marguerite, Aggée de 3 ans

ntant de Philippe Lacombe et Emélie

l'ournier.

Lie méme jour,

tucihes fits de Michel Levesque «4 l£u-

conde ein,

Lao 12 zeptembre Jas Gérard, a 1'-

de à fils d'Herménésiide

Therrien of Léonoro Royer.

le 22

4,0 mois, enfant

semaines,

octobre, Omer-Clavis, © 56

d'Arthur Vachon et

“phone Therrien.

Nos malades

i comme ailleurs nous avons la ree

dontable visite de la grippe ; jusqu'à

reésent elle n'a fait chez nous aucune

cictime. Daigne le Sacré-Coeur «t Notre

“ne du Saint-Fosaire protéger notre

Cisse et nos familles !

Divers

Les travaux de construction des ponts

+ les rivières Chaudière et [Sugénie

ont Maintenant à peu près terminés;

tes travaux de grevelage suspendus tein

porsirement seront continués dans quel

qe temps.

nombre dei'n grand nos jeunes

vens ot aussi d'honmnes mariés sont

partis vers les chiantiers des Etats-

Unis ont l'on dit les guges très élevés.

Espérons que tous feront un bon hiver

ct nous reviendront sidns et suufs après

quelques mois de truvail !

 

CONTRAT DE LA MALLE
VESarl+ Lali OMAdean

175 XOUMISSIONS CACITETEES,

biressées au Ministre des l’oxtes, se-

midi,

yvendredi, Te 6 décembre 1918, pour le

Malles de Sa Majesté,

sous les Conditions d'un Contrat pour

ront recues à Ottawa jusqu'à

ansport des

un terme de quatre années 36 fois par

per sur la route, BEKAUCIS-

JUNCTION ET LA STATION DU

CHEMIN DIE PER (Québec Central)

: commencer le ter avril prochain.

l'es avis imprimés contenant des

renseignements plus détaillés au sujet

des conditions du Contrat projeté peu-

vent être vus aux Bureaux de Postes

de BEAUCE-JUNCTION, et au bureau

de l'Inspecteur des Postes où l'on pour

ra aussi se procurer des formules de

soumission.

BUREAU DK L'INSPECTEUR DES

POSTES, Québec, 28 octobre, 1918.

semaine

S. TANNER GREEN

Henri, agé de 5 se-,

Hi-|.

 

gagnera son

 

 
Inspocteur des Postes
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L’ACTION FRANCAISE

Le numéro doctabree de cette intéres-

sante revue traite le< sujets suivants :

Lu Colonisation par Henri Poyrassa ;

Albert TLo-

Lépouiltons notre langage, par

Paul-iomile Tamarche, par

geau ;

IAngleterre ot le fran-

1 A trae

vers la Vie courante, par Pierre Homier

Léon Lorrain ;

cais, ques Léon Mercier Gouin

Journaux, livres el

par M. A. Lumarehe, O. 1. .

trimestrielle,

revues Avadie,

La revue

pur l'abbé [LL Giroux ;

Bihtiothe-

l'arGe do-

 

pour tios lois francaises, ete :

que de l'Action Française .

cumentaire.

Cette revue est publiée par la Ligue

des Droits du français et = vend t0

sous  l'excinplaire.

—.- _———____nm

ON DEMANDE
 

On demande une bonne fille ou fem-

me pour la cuisine et aider au ménage

et l'autre pourles enfants et ouvrage de

maison dans petite famille. La mère et

la fille peuvent se présenter ou écrire au

No 582 Avenue Rockland. Outremont

Montréal.

Patèire par te Com

 

Combien de Couronnespour

votre Drapeau d'Honneur?

Naturellement chaque ville, village, district

Drapeau d'Honneur.

Mais combien de Couronnes ?

Pour chaque vingl-cing pour cent en plus de

sa quote-part, chaque ville, village et district aura
le privilege d'ajouter une couronne à son drapeau,

Pouvez-vous faire cinquante pour cent de plus

que votre quote-part
j*

pour votre Drapeau d'Honneur.

Doublez votre Guote-pait et vous aurez dro:t

à quatre couronnes.

Installez dans la Salle de 'Hotel-de-Ville un

drapeau, qui pendant des années à venir indiquera
que votre ville, votre village ou votre

PRUNT DE LA VICTOIRE 1918.

Canadien de l'Emprunt de La
en co-ppération avec le Ministre des Finan es du

Dasiinion cu Canada,

ST-FREDERIC

Décès

sSt-Frédérie 30—La mort,

racher À l'affection des siens l'épouse

de M. Ciéophas Vachon, née Ida Va-

chon,

C'est jeudi le LA courant à l'âge de

LT uns, après une semaine de maladie

souffert avec une résignation qu'elle

rendit sit belle âme à Dieu.

Les imposuntés funérailles eurent

lien samedi le 26 au milieu d'un grand

CONCOIUTS de parents et d'amis.

le beau-père de la défunte portait ta

croix.

Les porteurs étaient MM. Gédéon Va-

chon, Georges Garon, ses beaux-frères,

MM. Hervé Vachon et Elias Vachon

ses frères.

+

Le service fut chanté par M. l'ab-

bé B. O. Ieclerc, curé de la paroisse.

M. N. Plante touchait l'orgue.

Pendant le service des motets furent

rendus par MM. Plante. Albert Gilbert

Honoré Plante etc. !

Ja dépouille mortelle fut inhumée

dans le cimetière de la paroisse. 
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Le Cerisier Sauvage
forme une aide précieuse au Menthol, à l’Eucalyptol et aux

autres ingrédients antiseptiques et curatifs qui composent le Sirop

Gauvin pour le Rhume--Récolté dans nos forêts Canadiennes et

employé en infusions par les premiers colons du pays, avec les meil-

leurs résultats dans toutes les affections de poitrine, le Cerisier

Sauvage constitue un tonique pré:æeux des bronches et des poumons.

C'est un véritable spécifique contre la Grippe, la coqueluche,les toux

spasmodiques,l'asthme et toutes les affections de la Gorge, des
ronches et des Poumons.

J. A. E. GAUVIN
Pharmacicn-Chimiste

MONTREAL

LT
Pan

* SaUVA(

Le Sirop Gauvin pour le
Rhume est en vente

partout à 25c la bouteille.  

) .
ceqa veul dire deux couronnes

vient d'ar-"

L’ECLAIREUR

|

|
|
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Pour les Chevaux
Aucun remède n’est comparable au

| VIGORa de J.-B. Morin

Aucun remède n'est comparable au

-ur guérir les chevaux du SOUFFLE, de la TOUX, de toutes les AF

WCTIONS de la GORGE, des BRONCHES et des POUMONS, des ma-

‘êtes de la PEAU, des VERS, de 'ANEMIE, etc. Le remède est aussi

# excollunt purificateur du sang et un tonique de nature à relever les

vtevs des animaux faibles et même à conserver les forces, la vigueur

s le lustre de ceux qui sont en santé. Quand une fois on à essayé le

!I@ORA on De veut plus s'en panser, sachant qu'il produit toujours les

ang effets qu'on lui attribue.

Le VIGORA se vend partout.

Prix 5Oc. LA BOUTEILLE
EN VENTE CHEZ

J.-B. MORIN,
412

 

 

Pharmacien et Chimiste.

ST-JEAN, QUEBEC.

 

Vos chevaux

CULTIVATEURS, Attention |

[! faut de toule nécessité que votre cheval soit Hien soi-

gné. bien traité si vous voulez que le muage se fasse réguliè- 
d
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district a fait

nlus que son devoir ;
E

et contribué à l'énorme succès de L'EM- ;
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BUREAU DE

PLAGEMENT
PROVINGIAL

| gratuit

 SHEREROOKE
NO 18 RUE KING

reau : 9 hrs, a.n..3 5 hrs. p.m.
es

Messieurs les industriels où patrou
de quelque établissements, à Sherbro«
ke ou aux environs, trouveront un pre
cleux concours, lorsqu'ils auront besoÿ
d'employés, en s'adressant au Bureai
de Placement Provincial, dont M. Pu!

lilas Miliette est le surintendant. J
Les succés obtenus jusqu’ici et les

services rendus sout nombreux, et fon.
que ce Bureau se recommande à l’at
tention des patrons, parce que ceux
out l'assurance et la garantie que le or
les employés qu’ils demandent ont les
aptitudes ou la compétence requises
en outre des certificats de moralite
qu’ils seraient en droit d'exiger.

L'expérience du Bureau de Place

ment Provincial à prouvé, chaque foi

qu'on s'y est adressé, son utilité w

son efficacité, et tous ceux qui on

déjà bénéficié de son entremise s0x-

des plus empressés à y recourir de

nouveau, lorsque l'occasion se pré
sente.

Un mot verbal ou par écrit à M

Philias Millette, le surintendant à:

Bureau, ou par téléphone 411, et Mes

sieurs les industriels ou patrons se

ront immédiatement au courant d«
l’organisation et des promps service

qu'elle peut leur rendre.

Philias Millette.
SUBINTENDANT

BUREAU DE
Placement Provincia

18 Rue KING,

Sherbrooke.

A VENDRE

Trés bon cheval, poil rouge, pesant

1200 a 1300, garanti sur n'importe

quel ouvrage, âge 8 ans, à vendre à de

bonnes conditions.

S'adresser à

ALFRED LAMBERT

Hôtel Lambeet

BEAUCRVILLE

 

  

Téléphone 411—Heures de Bi !

Dient et qu'il ne souffre pas.

 

--Fimetable--

Effective October 20th, 1918.

i CHAUDIERE DIVISION

Northbound

No. 33 PASSENGER-—Duily except

Sunduy-—Leuve Lake Lrontier 8.00

a. M., Duaguam 8.20 a. m, St-Ca-

Mille ¥.42 a. m., St.Sabine 8.55 a.

m.,St.Justine 9.08 a. m., St.Germal-

ne $4.22 a. m, St.Rose 9.35 a m.,

Morisset 9.51 a. m., Cumberland

ton flag) 10.00 a. m., St-Georges

1018 a m, Beauceville 1038 a m, St.

Joseph 11.00 à. mi, arrive Valley

Jet. 11.15 a. m., leave Valley Jct.

11.53 a. m., arrive Levis 1.25 p. m.

Quebec 1.30 p. m.

No. 35 MIXEL-—Daily except Sunday

—Leave Lake lFrontier 1.00 p. m.,

Dauquaim1.25 p. m., St.Camille 2.

00 p. m., St.Subine 2.20 p. m., St.

Justine 2.50 p. m., St.Gerinaine 3.20

p. m., St.Rose 3.35 p. m., Morsset

4.00 p. m., St.George 4.40 p. m,,

Beauceville 5.47 p. m., St-Joseph

6.30 p. m., arrive Valley Jct. 7.00

p. mi, leave Valley Jct. 8.00 p. m.,

arrive Levis 9.30 p. m., Quebec 9.35

D. m.

Southbound

No. 34 MIXED-—Daily except Sunday

—Leave Quebec 7.30 a m. Levis

7.50 a. in, arrive Valley Jet. 9.25 a.

ui, leave Valley Jet. 9.40 a. m., St.

Joseph 9.05 a. m., Beguceville 10.38

a. ni, St.George 11.99 a. m., Moris-

set 11.35 a. m., St.Rose 12.00 noon,

St.Gerniaine 12.15 p. m, St.Justine

12.40 p. m,, StSubine 12.45 p. m.,

St-Cuniille 1.00 p. im, Daaquam 1.25

p.m. arrive Lake Frontier 2.00 p.

tu,

No. 30 PASSENGER-—Duily except

Sunduy—-leuve Quebec 3.00 p. m.,

Levis 3.30 p. nu, urrive Valley Jet.

SAT p. iu,, leave Valley Jet. 5.15 p. 

 

Lia Poudre Champion
Guérit la plus mauvaise toux, la gourme et les attaques «à |

souffle, elle donne aussi l'appétit et fait muer le cheval.

Demandez à voire marchand cu écrivez à :

ra A € 4! 7 : On :Ph a

est Mathi
MARCHAND

À

St-Benoit Labre

  

=
r

  

 

  

Li, arvve SUJoseph 527 p. m,, Beau-

cevitle 5,47 p. 1m, St.George 6.09 p.

mm. Cunmberland 6.20 p.

St. Rose 8.

SO pon, St Nose 6.00 pom, St.Ger-

Maine v3 pone St.Justine 7.18 p.

nu, Stabe 7.52 p. mm, St-Camille

Tobpena

con flag)

ri, Morisset 6.350 Je 1,

Dauquarn S.1U p. tn, ur-

vive Luke Frontier 5.35 p. m.

MBGANTIC DIVISION

; +.
Nurthbound

No.Zl ACCOMMODATION—Duaily ex-

cept Sunduy--Leuve Megantic 7.20

ia. Mi, St.Cocile 7.43 a. m,, StSamuel

1.55 a. m., St Sebustien 8.16 a. ru,

S40 au. In, StCourcelles Evariste

9.20 a. ni, St-Ephrem 9.45 a, mm.

st-Victor 10.25 a. m,, arrive Tring

Jet. 11,00 à m., 1ease Tring Jet. F1.

ZS it 0,

Quebue 1.30 p. mu.

arrive Levis 1.259 p. m,

No 15 MIXE}>——Runs

Meguntie 11.50 :t mu

vu noon, si

on Tuesdays,

St.Cecile 15.

satuuel 12.30 p. m., st.   AVIS AU PUBLIT
 

En vertu de la loi Scott nous avons le privilège

de vous vendre sur CERTIFICAT DE MÉDECIN.

 

Lorsque vous viendrez à Québec, si Vous avez

besoin de liqueurs venez nous voir au magasin, où

{

|
4
dost vous le préférez envoyez nous votre commande

| ; tL . ‘on .
par la malle accompagnée d'un certificat de méde-

; Ci, CE NOUS pourrons vous livrer ce que vous ordon-
|
Jerez.

e
e
e
e

S
e

Et faire l'expédition par Express.

a
h
a
a

QUEBEC.

Liste de prix envoyee sur demande. 

 

ENR. I
16, Rue=Dalhousie,

 

55 rue de la Couronne, Québec
Phone Bell. Boîte dostate 55

LE BUREAU DU

Dr Alexandre Melady
CHIRURGIEN-DENTISTE

--EST OUVERT TOUS LES JOURS A---

Ste-Marie, - Beauce

GRAINS et GRAINFS
DE SEMENCE

Notre assortiment ess maintenant au complet. Veuillez
attendre nos voyageurs avant de placer vos commandes ou

vous adresser directement à la maison. Nous serons heu-

reux de vous envoyer nos prix et échantillons.

J. B. RENAUD & CIE
MAISON FONDEE EN 1845 INC.

 

Farine, Grains, Provisions, Epiceries Générales, Ete. 

Sebastien 12,45 p im, Courcelles 1.

vad ae 1.45 pm, St

V p. mi, St-Victor 3.50

p. nu, arvive Tring Jet. 4,25 p. nu,

leave Tring Jet.

Sherbrooke

JU poo, >

   Ephrem 2.0

5.3% p. m., arrive

$00 p.m, Leave Trang

Jet. 7.87 p. In, urrve Levis 9.30 p.

Mi. Quebec 935 p. in.

souitlibuund

No. Zu MIXED —Iluns Mondays, Wed-

nesdays and Fridays. Leave Quebec

T.00 wo om. m., arrive

Tring Jet. 9,52 a. m., leave Tring

10.00 a. m1. St-Victor 10.45 a.

mm. stEphréet: St.Eva-

, Courcelles 1,00 p.

1.50 p. m., St.Sa-

St.Cecile 2.50 p.

nt. arrive Megantie 3.30 p. m.

Levis 7,50

Jet.

11.50 a. m,,

riste 12.20 pr, ts

tu, St-Sebastien

muel 2.0 po ra,

Nu. 22 ACCOMMOLATION—Daily ex-

cept sundny. Leave Quebec 3.00 p.

tn, Levis 3,30 p. m., arrve Tring J.

3.8% p.m, leave Tring Jet. 5.60 p.

ui, arrive St-Victor 6.15 p. m., St.

Lphrem 6.30 p. m., St.Evariste 6.565

p. in. Courcelies 7.25 p. m,, StSe-

bastien 7.50 p. m, St.Samuel 8.05

p. m.…. StCecile 8.20 p. m., arrive

Megantic 8.50 p. wu.

H. WALSH.

Gérant général.

G. D. WADSWORTR

Agent générat

des passagers,
 

 

  
  

 

  
DEGA

AFIQDE:GANA

Profitez des avantages of-
ferts par le chemin de fer
PACIFIQUE CANADIEN '
pour faire, cette annèe, un

voyage
A LA COTE DU

PACIFIQUE.
via

LES MONTAGNES
ROCHEUSES
CANADIENNES
— |

 

 

Trains quotidiens directs
-entre l'est et l’ouest‘

LEtahd
…, «Baneaux deiibillets : 30 rue

‘St=Jéan. Château Frontenac
et Gare du Palais, Québec.

Chas, A! Langevin,
| Agent, du’ Trafic-Voyageurs;

Agence générale de chemin
! defer  Quebec TRV20“eeva]

bots océaniques.
cansir. Ù

dés $4.dignes-de.pag
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Plus Que Jamais

Vous devez magasiner ou

vous obtenez le plus pour vo-

tre argent

Nous sommes plus que jamais en position de

vous offrir un service de premier ordre. grand choix

prix accommodants, dans toutes les lignes, contec

tion pour toute la famille. étoffes à costumes, à

manteaux. à robes, lainages, sous-vêtements, chaus-

sures cottonnodes, ete., ete.

Ne manquez pas de tirer profit de nus ventes

spéciales du Jeudi.

 

MARCEAU & Cie

155 RUE ST-JOSEPH, QUEBEC.

     
 

BEAUCEVILLE
————

Nous jouissons, ves jours-ci d'une

température vraiment idéale. Un beau

suleil nous distribue ses rayons sans

compter. La nuit. i} fait un froid rigou-

reux et nous Commençons à voir la ri-

vière charroyer les premiers Elaçons de

l'hiver.

-—L'épidemie de la grippe s'en Vd Fd-

pidement. Les cas duns notre par isse
  

sont très Clairsemés ot de nouveaux cas

ne su sunt pris déclarés depuis une hui-

taine.

-Ne manquez

von à Emprunt de lu Victoire. T1 en est

pas de sou-zcrire un

encore temps.

—Nous apprenons que M

cette Ville,

Odilon Na-

dean, charron, dv vient de

faire l'acquisition de luncien magasin

de feu Français fuldue. On prête à M

Nadeau l'intention d'auementer les nf-

d'établir un magasin angerfaires ot

tant.

—M. Charles Inifault,

Québec, était de

dimanche, hote de M

tin.

—M et all. Romur:ld

Québec étaisnt dé passage à Beauc-ville

soirnaliste, de

pasage à Braucrvitle

et Md- JT For-

Lepage, de

mardi.

—Milles Lesage. de Quebec,

hotes de M. vt Mde Tuschereau Fortier

cette semaine

“talent les

—M, John Bourges ost descend €

Québec cette semaine, en promenade de

quelques jours.

—Le Bulletin Renanlt, ln semaine pro

et promet

Qu'on

chaine, sera publié à s pags.

d'étre exCessivement intéressant

ne manque pas de le tire.

—L'Emprunt de la Victoire Vu pren-

dre fin samedi) Häatons-nous d'acheter

un bon.

-—Nos sympathies à M. et Mde Nap

‘Mathieu de viennent

de perdre leur never. M. Moreney, an-

Beauceville, qui

cien comntable & Ja Bungque Nationale

décédé et à Peauce-Jonc:ien,

air.

—Miles Rosali- «t Reine-Emma For-

tin sont en promenade de quelques jours

à Sherbrooke.

—Mde V. Buulette Age

Était de pasazeé ici Ces jours derniers.

inhumé

St-Benjamin  

SOUSCRIVONS
QUAND MEME!

lu REDDITION de l'Allemagne ne =i-

gnifierait pas que l'EMPRUNT du la

VCTOIRE n’est pas nécessaire

Au contraire, he Canada aura BE

SON de MILLIONS pour FARES

GUERRE. comme il en à eu BESOIN

pour poursuivré les HOSTILITES

 

Dans la paix comme dans ki gure

le Canada doit continuer à finenert ses

INDUSTRIES pour ne

DEPRESSION

jus Catiser de

éconemique

Rien moins que cela ne rendre te Cat

nada CAPATLE de

moricele el

Maintenir sa pros-

perite imciiestriclle

Sauvener-vous aussi que cost peut-

être voure dernière Chance d'acheter des

cerseadiceoblatious du vourcracmnt

rapportant cor et ded peg oonod

térêt

a.

ABSENT
 

L- {x J H.

taureau

Desrochers, =e absent
  

: sou dete: oe UT 7
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UNE DEMONSTRATION

liardi dernsr.

Nes gens ont fit une iolie démonstration

dans les rues de Li ville : procession a-

veo drajecaox, feu d'urtifice, fanfare du

Une ferile ae

ruait les

  
college, Tens a Cols

dérable ese manifestunts, Fo

face des magasins Tenank, M. Hd. For-

tin. à la demunde des organisateurs. à

adressé quelques mots de félicitations.

remerciant tout particulièrement ta

fanfare du Collège d'avoir renhauxsé par;

sa présence l'éclat de cett- démionstru-

tion, les organisateurs de b-ur succès et

# fait l'éloge des AIiSs «1 de nos viil-

lants soldas.

La foule s'est cnsuite (fhspérsée any

mé les Ailiés.

Les

nade à travers la ville, cat sulué la vee

manifestants dans leur prome-

substantielles de

| UN BEAU SUCCES
i Cl mem

! L'Emprunt de la Victoire, dans la Bee,

| remporte un succès qui dépassé les os-

pérances Plus de

$150,000 ont été souserits à l'heure ue-

tuelle et l'on espère atteindre sinon dé-

! paser le chiffre de $214,000.

| La Brown Corporation, dont M. Bra

des vrgunisateurs.

! dy est le gérant pour le district, a sous-

Perit In somme Je $100,000 pour ses pro-

i priétés dans la province. et M. Brady a

obtenu de substantielles souscriptions

“de tous les employés de la compagnie.

| FU s'est fait lui-même solliciteur et ses

| efforts ont été

tier succès.

La paroisse de St-Juseph et le villa-

ze ont décroché leur drapeau d'hon-

Tring-Jonction et St-

courunnés du plus en-

newr, ainsi que

Fréderre.

Bravo à St-Joseph qui a battu la

marche et nux vVaillants citoyens qui

ont bataïllé ferme pour Li cause de

l'Emprunt

Parmi les souscripteurs qui ont ins-

erits leur nom pour des

portants.

montants im-

NOUS remarquons

A St-Joseph : MM. Auguste Pacaud,

Fortunat Jacques, Joseph Morin, Louis

Morin, Pierre Bouffard, J T

Perron, ete

A Beaucevite Revd. L Z

Henri Renault lEcluireur”, Charles

Buldue, A. P_ Parent. les employés de la

maison Renault, les employés od» 1" E-

claireur™ Dr Ir H.

Desrachers.

Ferron, A.

Lambert,

Fauteux Dr. Jos.

A Bt-Geurzes MM

MP OM Genhest, Jos. CUngnou, les —m-

Arthur tGodbout

ployés de la

Heads. 1

nombre d'autres

Brown Corporation, M

nmuuson Thibodeau et Frère, et

dont

Vons pu nous procurer les noms.

noms nous nie

Citonx encore d'autres souscriptions

MM. Jos

Clout er de St-Ephrem. de MM. Thomas

Coreite, Théberge ot

JA A. Lacroix, Ste Ma-

rie, l'abbé Hébert, St-Zacharie, et nom-

Ln part de

Larue. notaires.

Phlodean. LB.

bre dautres dont bes noms nous échap-

pent

Fin svant, Beauce encore un coup d'€ 
sermbre |

dans la soirée, Hos eg

poule ét nets allons atteindre $200 000

-———

GRATUIT

Sr Vous arrivez AVunt le HA décembre

VIE aVeZ Une fente de plus dans Les

Prive vars dn Candi qui vous coût

protduement rien. Envoyez votre ade

mend dicdmission

 

Mmement,

fin «de ann

 

LAVINTEUR VEZINE
 

creche dberrier, us Juepauilation de

 

  

  

 

Pv Vezina survaler potre district

i Parti de Quétree avee l'intention d'atté-

pri 2 ue Ville od Une réception loi

invair été préparée, le licutenant Vézine.

“tant denné Tétat de la température et

u été force, de faire des

 

PrHALLSSES seulement, descentes en vri-

Pes, stints de la mort, vol plané, exerci-

ces qui ont érm'erveillé lu foule.

1 Le Hieutemant Vézine à aussi survolé;

rt -Marie, St-Joxepu, St-lrancois et Stud

| Georges,

Après s'étre rendu à St-Georges de

Tennes, il se remit en route vers Qué-

thee, mais en arrivant à Carrier Station,
chant de © Canada, après avoir accla- jenetion des chemins de fer Intercolo-

nizi et Quebec-Centrai, il fut forcé d'at-

terrir, par suite du minque de gazaoli-

Tr.

 

—Mde F. Fortin de Sherbrooke est sidence des soldut= de chez nous qui Heureusement, il ne lui est pas arri-

hte de Mde G. Fortin pour quelques sont outre-mer. vs d'accident, sauf un léger détraque-

jours. Nous lex félicitens cordialement. ment à sa machine
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Victoire. as Te

La Banque vous fera erédii
Vous n'avez peut-être jameis en un compte de banque à

peine même, encuissé un cheque ads une banque.

ce n'est pas une raison pour que vous n’alliez pas à un»
banque emprunter de l'argeut pour souscrire à l'Emprunt de la

Si vous êtes Une personne “Ériouse, oborieuse, économe, ot
mettant de côté une partie de l’argent que vous gagnez, vous
.appartenez justement à ia classe de gens que les banques à
cHavte Canadiennes sont prêtes à 1iCer aujourd'hui.

y: , :
, N’importe quelle banque vous prêtera autant d'argent que

Ir ‘was pourrez en économiser pendant ivs douze mois prochains,
; + souscrire à l’Emprunt de lu Victoire.

Tout ce que vous avez à faire, c’est le paver dix pour cent
ut nontant que vous désirez achvier et léposer ce reçu de dix
pour cent à la banque.

La banque vous prétera la balance de go pour cent à 5!- pour
cent d'intérêt et vous accordera un an pour la rembourser,
l'intérêt que vous obteuez pour votre obligation étant exactement
le même que vous paierez à la banque

C’est là, pour vous, une belle occasion de commencer un
véritable compte d'épargne, de faire un placement de tout premier
ordre et d'aider en même temps votre pays.

vous donnera tous les renseignements et sera heureux de vous
donner les conseils dont vous aurez besoin.

Empruntez pour Souscrire
à l’Emprunt de la Victoire

Publié par le Comité Canadien de l'Emprunt de la
Victoire. en cu-opération avec le Ministre des

Finances du Dominion du Canada.

Mais-
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Pourquoi ne pas voir un banquier aujourd'hui méme il

Ÿ
{ 

L'ECLAIREUR

5S GENERATINOS A
ST-SEBASTIEN

M. Pierre Duquet, de 8t-Sébastien, Bee

bien que duns sa Tnéme année jouit

cependant d'une heureuse vieillesse.

I est encore alerte— HH est le chef de

cing générations.

 

t-Sébastien, Beauce, 6. - ll sera sans

doute intéressant, de faire connaître de

quelle heureuse longévité jouit ce gé-

néreux chef de famille, M. Pierre Du-

quet, ex-parvissien de St-Sébastien ré-

sidant actuellement au Lac-Mégantic.

Ce bon vieillard est dans sa quatre-

vingt-quatorzezidme année, jouit plei-

nement de toutes ses fucultés. ll est a-

lerte et jovial et droit encore comme

un i.

Sil ne compte pas ses rides, il ne

compte pas non plus ses pus qu'il fuit

ment le poids des ans. Il a encore bon

ES ES

 
oeil et fine oreille.

Jours prêt à rire.

C'est que ses quatre-vingt-treize ans

sonnés ne lui pèsent pas trop lourde-

C'est que les années pourtant

nombreuses qu'il compte se sunt faites

pour lui légères,

Ce vénérable vieillard peut compter

parmi ses descendants jusqu'à la cin-

quième génération. Treize enfants dont

voici les noms : Pierre de St-Sébastien

France, de New-Market, N. H.. Geor-

ges, de Lac-Mégantic, Alyre de Water.

ville.I2. U. Adolphe de Sherbrooke Ai-

mé de Lac-Mégantic, Octave et Joseph

Marie demeurant aux Etats-Unis, Phi-

lomène, de Lac-Mégantic. Ovila ét O-

délie décédées.

Soixunte-quatre petits

ment lu deuxième couronne, suivie d'u-

ment.

enfants for-

ne phalunge de cent soixante deux ar-

petits-enfants. enrichir

précieux s'ajoute

rière Et pour

encore ce diadème,

un dernier fleuron, représentant la cin-

quième génération, en la petite person-

ne encore frête d'un bébé de six mois

“nfant de M. et Mde Adjuter Bernier.

lu di-

£ne épouse de ce vénérable chef nona-

génaire. Tous deux sont

mêmes xentiments damour et de véné-

Mme Philomène Rousseau est

entourés des

ration de la part de tous leurs descen-

dants.

déjà

accumulées sur ves têtes vénérées, qu’-

Malgré les nombreuses années

il nous soit permis d'adresser à M. et.

Mn» Pierre Duquet ce souhaits que

nous formions pour eux : Ad multes an-

Tous

—— ¢—— |

[CLASSES REOUVERTES   

 

les Condes = ta vile cn dn ge aes

sont Mmuaini-naint oitVertes, tout! danger

d'épiPertiie ont complèteme dispute |

ra.

Le collège à ‘av tt ses portes à ses!

externes, aussi que je

Jésus-Marie.nus de
 

Rap roms que la grippe VA Nous Lis

ser définitivement ot permettre à wos |

maisons de continuer leur mission bien-
!

felsante et édicntionneble

—+ —-

ST-VICTOR |

Dicey
i

St-Victor de Tring, 5--La mort vient

de plonger dans le denil. M. Ls. Philip- |

pr Boldue, ¢n enlevant 3 son affection

son épouse bien-aimée, née Marie-Cor- prir= tolduc.

} Cette jeune femme à peine Agéde

P26 ans, laisse de profonds regrets non

j seulement à son époux et à ses parents

Dien-aimés,

| sonnes qui ont eu le bonheur de la con-

mais aussi à toutes les per-

| nuitre |

Les funérailles ont eu lieu dans 1'é-

: @lise de St-Victor do: Tring, mardi der-

{nier, le 29 octobre, au milieu d’une as-

i sistance nombreuse,

pathies : |
Boldue, prési-

et Mde

L'honorable

det du

Jusept

Ottawa, M Lê-

| Ont envoyés des télégruinmes do sym

|
I .
, Sénat,
{
1 Vesque, Sherbrooke ; M. et Mde L. PF,

Gagné, Montmagns : le personnel du

revenu de l'Intérieur, Québec ; M. et

| Mde J. H. Ducharme, St-Eleuther, M.

Albert Leclerc, Sherbrooke ; M. Joseph

Leblanc, Sherbrooke, M. et Mde E.

Hashcroft, Richmond.

Offrandes de Messes

M. l'abbé Lavoie {4 Messes privées

;Jégices : M. et Mde Michel Boldue, 30;
Krnile Bolduc, 2

Lavoie, N. P.

une grand'messe, Dr et Mde Georges

; Cloutier, 4 messes priviligiées, M. Raoul

Maillet, 4 messes priviligiées, M. Domi-

nique Bertrand, 4 messes, Mme Iseclere

Sherbrooke, 4 messes, MlJes Maîllet, Ste

Marie, 4 messes priviligiées, M. et Mde

Ceorges Sirois, 2% messes priviligiées,

M. et Mde Joseph Turgeon. 4 messes,

M. et Mde Chs. Bolduc, 2 messes, Mlles

Faguay, Québec, messes priviligiées :

la famille A. Gagné Z messes, la famille ;

H. Leblanc, 2 messes, MM. les officiers|
du Revemi de l'Intérieur, 30 messes|

! Grégoriennes ct 11 messes priviligiées

! Bouquets spirituels

M. et Mde J. U. Paradis, Sherbrooke

Ia famille Léon Fontaine, M. et Mde J.

fL. Doyon, la famille U. Tolicoeur, et A.

Lessard, de' St-Victor ; M. H. Leblanc,

Sherbrooke, la famille A. Gugné.

Sympathies

M. et Mde Mastai Fortin, M. et Mde

Art. Miville Léchène, Mlles Maillet, M.

et Mde Nap. Fontaine, M. et Mde Alf,

Nadeau ; M. et Mde Gustave Sirois.

A In famille profondément éprouvée

nous offrons l'expression de notre sym-

pathie.

{messes (irégoriennes,

messes priviligiées J. J
|
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ON DEMANDE

Un commis pour magasin général,

sobre, honnête et travailleur, celui qui

aurait de l'expérience sera préféré.

Salaire raisonnable, suivant le mérite. 

On le trouve tou- | ; |

 
 

S'adresser 4 EDOUARD-FE. POU.

LIN, marchand, St-Martin, Beance.

8 prix $1,00 
(dames.
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NOUVEAUTÉ TREN
RECHERCHER

Nous avons la pluche de laine, une haute

nouveauté pour mauteaux ou pour garnitu-

X res de manteaux dans diverses couleurs.

700 à 800 verges d’étoîfesà robes noires aux
anciens prix.

Alpaca noire de fantaisie de qualité supérieure. grande largeur, aux

anciens prix de 90¢, $1.00 «t $1.25.

Etoffe à Robes noir ju-quard, très bon noir.

10 pes. au prix ridicule de, la verge 55c.

Etoffe vordée de soie nuire 10 pes, valeur actuelle 2.50,

Popeline noire, 40 pouces.

Armure noire, tissu de pe-anteur

l'ancien prix. ia verge $1.00

Brassières en linon brodé. garnies de dentelle eluny.

AK pour 50c.

tiuetres hautes en drap noir, bordé de cuir. crandeurs

Valeur de $3.00 pour $2,258.

 

 

  

 

bonne qualité. largeur

A l'ancien

Valeur actuelle, $2.00 notre prix 90e

moyenne, 40 pes de largeur. À

Valeur de T5e  
5.40 et 5 pour

i)Lu

à 264 Rue St. Jean.

Quebee
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UN TRAGIQUE ACCI-
DENT A STE-JUSTINE

See-Justine, 19,0 dee 5 courant, est de-

cédé su milieu d'atroces souffrances, à

Aue de LG ans et 10 mois. M. Jos. Lae

; chance, de celte paroisse, ‘poux de Da-

me Lumina Chabad,

Ce jeune hoinme «st mort des suites

: pendant qu'it tra-

lattelage

d'un accident pénible

vuillait à charroyver du bois,

se brisu et Uné pièce de bois le Trapp

avec force, le renversant par terre, ol

il perdit Reconduit à sa

demeure, malgré les soins Jes plux em-

ennnadssance,

  
press“s, la pértonite se déclara, et après

trois jours de grandes souffrances qu’-

i} endura avec la plus grande résigna-

tion il dut rendre son ame à Lieu.

Il dnjsce pour pleurer sa perte, son é-

dune Chabot. et

Jeunes enfants. M était le fils de sieur

Frou <r, Lumina deux

l'iuléas Lachance, de Ste-Justine, ot le

gendre de sieur J. R. Chabot. marchand

de bois, du méme lieu.

Ses funérailles ont eu lien, vendredi,

1e 8 courant, au milieu d'un grand con-

cours de parents et amis. la paroisse

tout entière a tenu à rendre un dernier

: 1émoignage de svmpathies aux parents

égplorés, et le secours de ses prières à

l'âme du regretté défunt.

 

-

ASSEMBLEES TENUES
EN FAVEURDE L’EM-

PRUNT DE LA VICTOIRE
DANS LE COMTE

DE MEGANTIC

Plusieurs assemblées ont été tenues,

 

 

dimanche le 10 noverabre, dans diver-

ses paroisses de notre comté, par les

orateurs dont les noms sont mention-

nés ci-dessous.

LVmprunt de la Victoire 1818. y fut

longuement discuté, et déjà elles ont fit

nuître dexcellents résultats, et

district marche rapidement vers le suc-

cès,

Thetford Mines ; L'Hon. Dr. H. 8.

Béland ; Black Lake ; M. J. A. Lafon-

taine, St-Ferdinand d'Halifax ; M. L.

Lapierre M. P. P. ,Robertsonville et Sa -

cré-Coeur de Marie ; M. Gabriel Tas-

chereau, avocat, Plessisville ; M. Lucien

’acaud M. P, Ste-Sophie ; M. Lucien

Pacaud M. P. M. P. I. Magnan. Lau-

rierville M. A. Anger M. J. [LL Demers,

M. J. C. BE, JeRoyer

notre

 

THETFORD MINES
A L'HONNEUR

 

Notre ville a souscrit très généreuse-

ment à l'Emprunt National et a même

dépassé la quote-part qui lui avait été

assigné.

Le comté de Mégantic fait noblement

sa part et jusqu’icl, les rapports dépas-

sent de beaucoup tios espérances et font

présager un sucoës complet.

 

 

Qualite Pour Qualite
NOS PRIX SONT TOUJOURS LES PLUS BAS

EXTRA SPECIAL

50 Manteaux en seilette
tres jolis styles

60 Manteaux rat
gucur. grandeur 34 à 44

noire bonne qualite
$28.75

musqUe, D pouces de lon-
$58.00

Etalage impressionnant de marchandises à des prix
irrésistibles

 

y en a pour tous les goûts. abon-
Prix à partir de 48c à $3.90

NOTRE SOUS-SOL

_ Notre sous-sol est un véritable entrepôt de sous
vetements. il v en à pour tous les membres de la fa-
mille.

dance de choix,

Bas et gants a des prix spéciaux.
 

  
 

 

Thés, Liqueurs, Epiceries
Distribucseur du fameux the

- Bull Dog -

NAZAIRE TURCOTTE & Cie
EPICIER EN GROS QUEBEC

 

Chez CONSTANTIN BERBERI. Marchand-Général, vous trouverez un

assortiment complet, toujours les dernières nouveautés de toutes les marchands-

ses d'automne pour hommes et pour femmes.

Manteaux, paletots, fourrures, etc

Toujours de la bonne qualité. 4

onstantin Berberi ST-GEORGES, Beauce
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